
A propos iu Pavillon suisse . llieslii de Paris
Les û®M®m&m de nos fabricants d'Baorlooerie ef

ffi-»e3aues aufres - critiaues au'ifl faut faire

Une des attractions quî a le plus de succès à
I Exposition : la balançoire. — Mais c'est autssi
parfois un symbole... auquel l'horlogerie prétend

avoir été envoyée sans réplique !

La Chaux-de-Fonds, le 28 juin.
Le Ciel nous préserve de commettre des injus-

tices ! m'écrierai-je en commençant cet article.
Le Pavillon suisse que j 'ai l'intention de visiter
aujourd'hui avec vous n'est pa s sans mérites. Il
est clair, aéré, spacieux. Même si son allure ex-
térieure n'enchante pa s au p remier regard il
s'encadre f ort  bien dans le sty le général, et les
Italiens aussi bien que les Belges, qui sont nos
voisins sur les bords de la Seine, ont f acilité de
toutes f açons notre établissement en perm ettant
diverses extensions qui nous donnent le dégage-
ment voulu.

Ce serait donc un parti-p ris f âcheux que
de ne pas mentionner l'agréable présentation
de la section touristique, la richesse des ensem-
bles de broderies et soieries, l'expression ra-
massée et concrète de notre ef f or t  industriel,
le caractère populaire du restaurant, la surp rise
suscitée par l'auberge de l 'Engadine qui pro-
vient de la célèbre Chesa Vegli, les vitraux ori-
ginaux placés à l'un des angles du pav illon, les
riches p eintures qui décorent les entrées, l'ex-
p osition rétrospective du salon de l'horlogerie.
Etc., etc.

Tout cela le visiteur le constatera et U en
sortira charmé...

Mais si l'on va p lus à f ond et surtout si l'on
compar e avec certains pa villons étrangers , alors
l 'insuff isance éclate. De grands ensembles indus-
triels ou économiques ont été négligés , ignorés,
méconnus. L'expr ession artistique et intellec-
tuelle est f ragmentaire. Le Pavillon suisse est
pa r exemple le seul où l'on ne trouve p as un li-
vre, p as une édition de luxe expo sés . Enf in l'en-
semble même est sans Imagination, ni goût, ni
originalité et donne de notre p ay s l'idée d'une
très petite nation.

Or, le voisinage même des pavi llons
belge ou italien indique ce que nous aurions
p u f aire p our éviter pareille médiocrité. Et la
comparaison avec d'autres p avillons comme le
hongrois, le danois , le norvégien, p our ne citer
que des nations à ressources limitées , suf f i t  à
démontrer qu'on possèd e ailleurs une notion à
la f ois plus f or te  et plus précise du p restige d'u-
ne nation.

Il est en tout cas un domaine où la critique
f ormatée s'avère p articulièrement p ertinente :
celui de l'horlogerie où la déception est com-
p lète.

On se souvient qu'à Bruxelles p articulière-
ment — et pou r ne parler que de la dernière ex-
périence — l'exp osition des p roduits horlogers
avait constitué le «clou» du Pavillon. Pourquoi
n'en est-il pas de même à Paris, et pou rquoi
avons-nous entendu et recueilli dans l'enceinte
du Pavillon tant de réclamations?

Nous l'avons demandé â quelques exp osants en
même temps qu'à de nombreux visiteurs qui.
tout en admirant les p roduits exp osés , ne p ou-
vaient s'empêcher de constater que l'horlogerie
suisse avait été reléguée dans une sorte d'entre-
p ôt dont les poutrelle s de f er  sans décoration
accentuent encore l 'impression de dénuement.

En ef f e t , si l'on avait voulu vraiment mettre
en valeur cette branche de nos activités natio-
nales, U eût f allu la placer d un tout autre en-
droit . Non sur un p assage bruy ant voisin de la
rue, mais dans un endroit où Ton s'arrête. Non
dans une espèce de souterrain nu et vide, mais
contre des p arois f aciles à aménager, comme les
Belges, p ar  exemp le, l'ont f a i t  p our Vexp os^tîi^i
des diamants qui constitue de l'avis unanime
une réussite inégalable. On p ossédait p our cela
un matériel à p ied d'œuvre constitué soit p ar
les installations de la Foire de Bâle. soit p ar,
celles -du Salon Suisse de l'Horlogerie. En lieu
et p lace, les architectes de la Suisse allemande
imp osèrent aux f abricants d'horlogerie un mo-
dèle d'exposition aussi monotone et pr imitif aue
p ossible, qui enlève tout cachet à ' la 'p résenta-
tion. Sur un f o n d  gris-jaune qui p araît sale ou
usé, les magnif iques pièces s'étalent dépo urvues
de tout ce que le f abricant avait imaginé lors
des exp ositions pr écédentes p our en souligner
la valeur et l 'éclat. On avait également , par
goût de l'unif ormité, imp osé à toutes les maisons
une désignation semblable, au moyen de lettres
unif ormes. Or on sait combien de millions ont
été dépensés dans le monde par nos grandes
f abriques p our donner à leur marque une f orme
et un cachet pub licitaire p articuliers. Finale-
ment, devant l'opposition générale, l'architecte
s'inclina. Et c'est ainsi qu'on p eut voir aujour-
d'hui à Paris d'un côté le nom en caractères uni-
f ormes et de l'autre la désignation-typ e. De
même f urent abandonnées à la dernière minute
les p rescrip tions d'unif ormité touchant la p ré-
sentation et qui se révélèrent inadéquates. Mal-
heureusement l'éclairage est resté dép lorable , le
local mal choisi , et jus qu'à présent il a été im-
p ossible aux f abricants d'obtenir même quelques
tap is p our meubler le dessous des vitrines, ce
qui eût enlevé quelque Peu à la f roide nudité de
l'asp halte.

Certes nos f abricants ne sont pas enchantés
de la f açon dont leu^s proditits ont été expo sés
et dont on a utilisé les sacrif ices importants con-
sentis aussi bien par eux que p ar les Autorités.

Paul BOUROUIN.
(Voir suite en 3me p ag e) .

Après la transmission de pouvoirs au nouveau gouvernement français
Chez no» wolsffims

M. Camille Chautemps, présiden t du Conseil des ministres et M. Léon Blum, ministre seins porte-
feuille et vice-président du cabinet.

Le cabinet Chautemps est le treizième du
septennat Lebrun . Il offre quelques caractéris-
tiques intéressantes II atteint , mais ne bat pas
le record établi par M. Léon Blum quant au
nombre de portefeuilles attribués: il comprend ,
en effet , comme son prédécesseur, trente-cinq
ministères ou sous-secrétariats d'Etat, répartis
toujours, comme son prédécesseur, entre vingt
et un ministres et quatorze sous-secrétaires. Les
deux ministères de Front populaire dépassent
donc d'une tête le cabinet Tardieu de 1930 qui
ne comptait que trente-quatre membres, et de
trois têtes le cabinet Clemenceau de 1917 qui en
comptait trente-deux.

Ce sera la sixième fois que la présidence du

Conseil français sera (sur cent deux ministères
formés sous la Troisième République) sans por-
tefeuille: généralement , elle s'accompagne des
affaires étrangères (ce fut le cas trente-quatre
fois) ou de l'Intérieur (ce fut le cas trente-deux
fois) . Enfin , avec ce ministère. M. Chautemps
entre dans le groupe des présidents du Conseil
trois fois appelés, et qui sont: MM. de Broglie,
Rouvier , Painlevé, Tardieu et Herriot : MM. de
Freycinet et Pierre Laval le furent quatre fois ;
MM. Dufaure , Ch. Dupuy, Ribot et Poincaré le
furent cinq fois, et- M. Aristide Briand, onze !
Ainsi, pour deux cents ministères, on ne tota-
lise que quarante-neuf présidents du Conseil.
Ne parlons pas trop de l'instabilité démocratique.

i

A gauche : L'événement important actuel de la vie
airséricaine est certainement le prochain mariage du
fils de M. Franklin Roosevelt avec Miss Ethel
Dupont , fille d'une des plus riches familles des U.
S. À. On se souvient que l'annonce des fiançailles
des deux jeunes gens avait fait sensation du fait
Se le père de la jeune fille était un adversaire

¦ouche du président des Etats-Unis. Voici les
deux fiancés photographiés au cours d'une prome-

nade en automobile. — Au centre : Mrs Ora
J ohnson, femme du chasseur américain , Dr Martin
Johnson, qui périt tragiquement au cours d'une
chasse dans la jungle, est actuellement en Angle-
terre où elle prépare un nouveau voyage pour le
continent noir afi n de continuer l'oeuvre de son
mari. — A droite : Max Schmeling sis^ne un con-
trat pour le combat de boxe qiui doit l'opposer, au
mois d'août prochain, au poids lourd Tomimy Farr
• l :,. : (à droite) , champion bntannique.

E'-ncMiBoliié iBBtMsrfré-e

ÉChlOS
Troublant

— Ou'avez-vous, madame ?
irr le suis très perplexe. Figurez-vous que

mon mari devient de plus en plus étourdi. Ce
matin , après le petit déj euner , il a laissé un
pourboire sur la table , et lorsque ie lui ai don-
né son chapeau, il m'a donné un second pour-
boire.

— C'est la force de l'habitude, madame, car
il va souvent au restaurant.

— C'est j ustement ce. qui me tracasse, car en
plus du pourboire, il m'a embrassée lorsque j e
lui ai donné son pardessus.

On prétend souvent que toute poésie et toute sen-
sibilité sont bannies de notre planète super-moderne
où l'on ne trouverait plus, dit-on, ni attachement
pur ni sentiment fidèle...

Ce sont-là, généralisations hâtives, auxquelles la
réalité de chaque jouir se charge d'infliger ses dé-
mentis. En tous oas l'anecdote que je viens de lire
et que nous transmet un grand journal parisien prou-
ve bien que par les temps troublés où nous vivons,
dans le monde matérialiste et superficiel autant que
changeant cju i est le nôtre, on peut cueillir des roses
qui font songer à tel poème de j adis ou tel ta-
bleau qui enchantait nos pères...

Voici cette information qui semble n'avoir pas
été trop déformée pour les besoins de la cause :

A 18 ans, Constance Ryland, une des plus
belles j eunes filles de Savannah, en Géorgie,
devait épouser Jimmy Brantiley, âgé de 22
ans, fils d'un banquier.

Elle rompit ses fiancailes pour tenter sa
chance à Hollywood.

— Je vous attendra i, dit Jimmy.
Ce matin-là. Constance s'était fl eurie d'une

rose j aune et déj eunait d'œufs au bacon, de
j ambon et de toasts

Dès le lendemain, la j eune fille reçut une
rose j aune. Depuis , où qu 'elle soit, sur terre,
en mer, chaque matin lui apporte la rose
j aune.

Constance Ryland épousa un radiorepor-
ter, Fred Husing.

— Je vous attendrai, dit Jimmy.
Constance divorça. Messages et envois ne

cessaient pas. Tous les postiers, les porteurs,
les stewards, les garçons sont enrôlés à leur
corps défendant dans « le service de la rose ».

Constance Ryland vient d'arriver à Lon-
dres, à bord de « Normandie ».

— Chaque j our, nous a-t-elle déclaré, on
m'a remis à bord la rose de Jimmy. C'est
une histoire triste, tragique, et qui tient en
peu de mots : « Je ne l'aime pas ».

Je douterais peut-être encore de l'histoire assez
touchante qu'on vient de lire si je n'avais rencontré
récemment au cours d'un voyage en Touraine un
autre exemple de ferveur bien américaine. En effet,
en visitant un des châteaux qui ornent de leurs den-
telles crénelées les bords de la Loire, nous nous
arrêtâmes un jour, quelques confrères et moi devant
un magnifique jardin qui est probablement unique
au monde et qui reconstitue entièrement les dessins
curieux et les allées imaginées il y a deux ou trois
siècles par un architecte prédécesseur ou émule de
LeNôtre. C'est à cette tâche touchante et magnifi-
que qui exige chaque année des centaines de mille
francs d'entretien et qui nourrit plusieurs équipes de
braves jardiniers français, qu'un richissime Améri-
cain a consacré le principal de son revenu.

Coaiïme on voit, il y a encore dans le monde des
gens qui connaissent la valeur d'une rose et le prix
d'un beau jardin.

Le père Eiquerez. .

PRIX D'ABONNEMENT
Franco pour la Suisse:
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» Quand Sam eut terminé sa petite histoire,
11 me demanda, le plus naturellement du monde :

» — Et Bella ? Comment va-t-elle ?
» — Pas mal, je vous î-amiiereie !... Elle est par-

tie pour Paris, après le déjeuner. Elle avait une
course à faire chez le tapissier : les rideaux de
notre dsaimSbire à ctanger. Vous allez la voir,
d'ailleurs ; elle ne va pas tarder à rentrer.

» Sam reganda l'heure à son bracelet-montre.
» J'ai toujours eu, depuis, devant les yeux, son

poignet girais, au ras de la manchette de sole crè-
me, et cette boule de l'os en saillie sous la peau
bistrée et velue.

» — Vous m'excuserez de ne pas l'attendre !
me dit le marchand de tableaux. Mais il est six
heures et j 'ai rendez-vous avec ma femme, à la
Madeleine.

» Je ne l'iécoutais plus. Deux mots avaient frap-
pé mon tympan, comime un coup de tonnerre :
« six heures ! » II était six heures ! Une fois de
plus, j 'avais perdu la notion du temps, devant
mon chevalet et le brusque retour à la réalité me
stupéKart.

» Je répétai, machinalement :
» — Il est six heures ?
» — Elh bien ! oui, répliqua Sam... Cela vous

étonne ?
» Je fus sur le point de lui crier: Il y a quatre

heures que Bella est partie. Elle devrait être ren-

trée depuis longtemps. Il a dû lui arriver quelque
chose ».

> Sam me regarda avec curiosité :
» — Vous êtes souilf rant ?
» — Non ! Un peu de vertige, simplement...

C'est touj ours ainsi, quand j'ai trop travaillé !
» Je vous donne ma parole, Jeannine que, dès

cet instant, j 'avais la conviction qu'une catas-
trophe était en train de fondre sur la maison.
Mais il m'eût été bien impossible d'en définir la
nature exacte... Une catastrophe !... Oui ! Il n'y a
pas d'autre mot pour qualifier cette chose mons-
trueuse qui s'abat sur vous, à l'improviste, vous
assomme et vous roule jusqu'aux portes du né-
ant...

» ...Sam sboutonnait .ses gants, avec flegme, des
gants de pécari, craquelés et luisants.

» — Ne vous dérangez pas, mon vieux ! Je
connais le chemin.

» Alors, brusquement, j'éprouvai le besoin de
me raccrocher à cet homme qui repartait , qui al-
lait me laisser seul avec cette angoisse sourde
qui me tor turait. Et j e lui dis, d'une voix blan-
che, d'une voix, dont le timbre m'épouvanta
moi-même :

» — Vous avez bien un moment ? Je suis en
pourparlers pour acheter un lot de terrain, der-
rière le potager... J'hésite encore, avant de
signer... Vous devriez bien me donner votre
avis !

» Sam était un de ces garçons égoïstes qui
ont horreur des histoires. Il perçut mon angoisse,
sans pouvoir en déceler la raison exacte, et cette
impression confuse suffit à accélérer sa retraite :

» — Excusez-moi, cher ami !... Non, sincère-
ment je n'ai pas le temps d'aller visiter le ter-
rain en question... Ce sera ' pour une autre fois,
si vous le voulez bien ? Je dois revenir vous
voir , la semaine prochaine , pour que nous par-
lions de votre envoi à l'exposition d'Amsterdam.

» Je jugeai inutile d'insister et j e reconduisis
le visiteur jusqu'à la porte du j anîin.

» Dès qu 'il l'eut ouverte :
» — A bientôt ! me cria-t-il, délivré.
» — A bientôt !
» Je suivis des yeux, durant quelques secon-

des, la silhouette de cet homme que j e ne de-
vais plus revoir et j e rentrai, d'un pas hésitant
dans la maison. »

* * *
» — Ce fut alors, Jeannine, que mon véritable

supplice commença.
» Je me promenais, de long en large, dans

cet atelier que j 'avais pris brusquement en hor-
reur et j e me répétais, jusqu'à l'obsession : «Je
suis stupide de m'inquiêter ainsi ! Ce n'est pas
la première fois que Bella se met en retard...
Ce n'est pas la première fois... »

» Je m'efforçais , à cet instant, de me mentir à
moi-même, car l'exactitude de cette femme était
une de ses qualités les plus précieuses. Depuis
trois ans qu'elle vivait, librement, à mes côtés,
dans notre maison de Rueil, c'était la première
fois qu'elle ne rentrait pas à l'heure prévue. Et,
seul, un événement redoutable, indépendant
de sa volonté, pouvait motiver cette défaillance
inexplicable.

» Je me souvins, alors tout à coup qu'elle
avait manifesté , ce matin-là , une étrange répu-
gnance à se rendre chez ce tapissier et j 'avais
insisté pour qu'elle se débarrassât de cette cor-
vée au plus tôt.

»Un remords confus s'ajouta, ainsi, au ma-
laise qui m'oppressait et , mû par j e ne sais
quel pressentiment , je décrochai le parleur du
téléphone qu 'une poupée , habillée par les soins
de Bella, dissimulait sous sa robe à paniers.

» Dès que j'eus obtenu la communication de-
mandée :

» — Allô ?.. La maison Nanteuil ?
»— Oui, monsieur.
» — Ici monsieur Lionel de Belcayre !... Pou-

vez-vous me donner un petit renseignement ?..,
Mlle Vadry a dû venir choisir des rideaux chez
vous, cet après-midi...

» — En effet, monsieur ! C'est moi-même qui
ai servi mademoiselle.

» — A quelle heure vous a-t-elle quitté ?
» — Je ne pourrais pas vous le dire exacte-

ment, monsieur... Au début de l'après-midi , en
tous cas... Vers trois heures, trois heures et
quart..

» — Elle ne paraissait pas'souffrante , à ce mo-
ment-là ?

» — Oh non ! monsieur ! Pas le moins du mon-
de ! Mlle Vaudry était , au contraire , très gaie,
très souriante...

» — C'est bien ! Je vous remercie.
» Je raccrochai le parleur et j e fis quelques

pas dans l'atelier.
» Le soleil baissait à l'horizon et les marron-

niers tamisaient une clarté dorée et glauque , à
travers le vitrage limpide dont j 'avais négligé
de tirer les stores.

» — Bella !
» Je me surpris à articuler ce nom, à haute

voix, et j e mesurai , une fois de plus , avec épou-
vante , la force secrète des liens qui me ratta-
chaient à cette femme.

» Où est-elle ? Que tait-elle ? Si elle ne ren-
tre pas, où aller la chercher ?

» Ce fut alors que le destin s'accomplit , d'u-
ne manière à la fois si horrible et si simple
qu 'auj ourd'hui encore, lorsque j 'évoque cette scè-
ne, j'épro uve la même stupeur qui me foudroya
à cette minute-là.

(A suivre J

D'un Cœur à l'autre
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cherche pour entrée immédiate , un jeuue homme intelligent
et débrouillard , bon sténo-dactylographe français , allemand ,
et si possible anglais , au courant de la comptabilité , et ayant
déjà travaillé dans la branche horiogère. — Faire offres avec
certificats et curriculum viise, sous chiffre A. 21263 U., à
Publlcitas, Bienne. AS 15966 J 8613
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Remise de commerce
Magasin moderne de mercerie , lingt 'rie , sous vêtements ,
lainage , est à remettre de suite ou à convenir. Reprise
40-30,000. - . Fr. Ecrire sous chiffre O. R. 8376, au bureau
de L'Impartial. 8376

A louer
pour le 31 octobre

Rantinmt 4 rez-de-chaussée gau-
UfllilIt i lKI 4, che de 3 chambres.
corii sior , W. (3 intérieurs. 8057

Uni Droz 53, sTAU™!
•¦iiri.i.iur. 8058

f FOI R ier élage oues » de 3 ciiam-
IIKl U, bres, corridor, en plein
BOissi) (disponible éventuellement
aviss.i 8059

Drn f lîÔ Ç 1/ rez 'd e chaussée de 3
r l U y l u O  If,- chambres, corridor.

8060
V dff O 7 :!nla étage sud de 3 cham-
iKllB I, tires , corridor. 8061

tai4nK&.ttb£
corridor , maison d'ordre , lessive-
rie. 8062
firnni fl ï  9J5 rez-de-chaussée droi-
Ulclllcl ti, te de 2 chambres, w.
i: in'eri P U I S . 8!'63
TDrTD9IIY Q 1er étage gauche de
ICllBOuA 3s 3 chambres, corri -
dor , l<'s -j verie. 8064

Huma Droz 14a, ^œrs,
népendances , prix lrès modi que.

8U65
S'adresser au bureau René

Bolliger, gérant, rue Frilz
l 'ourvoi.-iier 9.

Bâtiment
avec atelier

en lrès tson èial.

à wendre
comprenant 3 appartements de 3
et 4 chambres, cuisine^dèpendan-
ces, bel atelier avec machines pr
travailler le bois, grand couvert,
place. Situation avantageuse près
de Lausanne, en bordure de route.
Conviendrait a charron , tourneur,
ou lout autre artisan.

Prix très avantageux. Entrée de
suite ou à convenir.

On louerait éventuellement l'a-
telier et un appartement de trois
chambres. A3 15755 L

S'adresser Albert Itaedi , no-
talre . Renens. mm

MACHINES
A vendre installation pour

fabrication intéressante, compre-
nant tour outilleur , tour a polir ,
lapidaire , balancier, matière, ou-
tillage, moteur , transmission et
établis, vente en bloc ou séparé-
ment, 1 vélo touriste, 1 vélo de
dame. — S'adresser rue de Tête
de Ran 3, au rez-de-chaussée , à
gauche. 8689

Ww. «O.-
a vendre , usagés , mais en parfai-
etat , 1 lit turc , cadre et coutil neuf ,
buflets. commode , lits, à bas prix.
Jolis lits turcs et fauteuils neuls ,
en belle moquette , à fr. 52.—. mê-
me adresse, se recommande pour
le remontage de vos matelas , tra -
vail sérieux et en touie confiance ,
chez M. Gh. Hausmann,
rue du Temple Allemand 10 Se
rend a domicile. Echanges. 8627

A VENDRE
Jolie petite propriété

rive des Saars, 7 chambres, cui-
sine, dépendances, bain, chauffa-
ge central , garage, atelier Bien
éclairé pour tous usages; convien-
drait pour horlogerie. 800 m2 . ter-
rain avec accès au lac Arrêt du
tram. — Tous renseignements par
M. Ernesstt Jehlé Halles 13,
Tel. 51.03(1 Neuchatel . 8557

Domaine
uour la garde de 8 vaches avec
pâture et forêts , à 10 minutes de
la ville est à vendre — Ecrire
sous chiffre O. IH. 8570, au
bureau de I'IMPARTIAL I 8570

Papp 7Q -* eaiJ pl °non de 3
i ai u 10. chambres, corridor,
W. G. intérieurs, Jardin, au soleil,
est â louer pour le 31 octobre , Prix
modeiè. — S'adresser chez Mmes
Perret, rue du Parc 79, jusqu'à
14 h, 30 ou en cas d'absence au
bureau René Bolliger, gérant, rue
Ftli7 Coiir.-ol8.gr 9, . 6360

leçons de piano
Pio^ iès rapides, deisuis 5. — Ir.
par mois. — S'adresser au bu-
reau de I'IMPARTIAL

^ 
67.19

A vendre ïJr-.cii
dresser ciiez M. Frilz Graf , Le
Reymond. Télép hone 23.336. 849g

A m _a_mti_\m'_ft une moto mar-
VGIIUI C que «Condors.,

500 lat.. modèle 19J2. Taxe et as-
surance payées — Offres sous
chiffre M. P. 85*25, au bureau de
I'IMPARTIAL . 8526

On demande a acheter m°a.
chines a décalquer neuves ou d'oc-
casion, mais en bon état. — S'a-
dresser DialaS. A,, Gharrière 37.

8604

alice perrenoud
lapis smyrne — lacoh braudt 2 —
tél. — expose teinturerie Bayer.
— absente en juillet. — lai-
ne à lr. 1.30. 8579

I âlkVSmi A louer C'e saite ou A
Lvtfflla convenir . Serre 32
grand looal avec annexe. — S'a-
dresser rue de la Paix 45, au 1"
étage a droite. 8565

Pnnint'l îllû J mne dam'8 sléno-
UUlU[HaUtC dactylo correspon-
dante ; cherche place stable. Con-
naî t tous les travaux de bureau.
Références à disposition. — Offres
sous chiffre N. B. 8638 au bu-
reau de I'IMPARTIAL . 8628

Rnmmpllppp au courant . '<- la»-
UUllUliCllClG. gués, est demandée
dans bon petit café en ville. — Of-
fres sous chiffre D. J. 8454. au
bureau de I'IMPARTIAL. 8454

.Tonna flllp -L'Hôtel du saut
UCUliC UllC. du Doubs cherche
jeune fille pour aider au service
et au ménage. — S'y adresser de
suite. !-618

Wjnb -nlnrfn On demande une per
lllOMJltlgD sonne ponr être mise
au courant d'une partie, ainsi
qu'un apprenti ie). — S'adresser
au bureau de I'IMPAKTIAL. 862i

Jpiinp flllp da 14 à 18 ans hon-
UCIUIC UllC nêt e et sérieuse est
demandée de suite pour aider au
ménage et faire les commissions.
— S'adresser, après 19 heures ,
«Au Camélia», 5, rue du Collège.

8646

A InnPP <*e 8Uit 8 ou a convenir ,
IUUCl logement transformé

de 4 pièces, chambre de bains
installée, -w. c. intérieurs, chauf-
fage central et dépendances. —
S'adresser rue Jaquet Droz 8, au
ler étage, à gauche. 8428

A InnPP t)8au '** é'age, balcon ,
IUUCl chambre de bains ins-

tallée , quarlier tranquille, enso-
leillé, confort. — S'adresser rue
de la Paix 107, au 1" étage, à
gauche. 8596

À lftnPP "38^ appartement avec
IUUCl balcon , de 4 pièces et

cabinet , pour fin octobre, prix
fr. H5. — . — S'adresser au bureau
de I'IMPARTIAL. 8074

A InnPP Pour le t*1 octobre, rue
IUUCl du Doubs, beau 2me

étage de 3 pièces, caisine, corri-
dor oelairû et dépendances. Belle
situation. Prix avantageux. —
S'adresser à M. F. Geiser, rue
de la Balance 16. 8274

Passage de Gibra ltar 2 b.
Appariement» da 2 et S cham-
bres, w.-c. inlérieurs , corridor,
grand dégagement , maison d'or-
dre, est a louer pour le 31 oclo-
bre. — Pour visiter ou traiter ,
s'adresser chez Mme Zwelfel.
dans lu même maison, ou au bu-
reau It. Itolliger, gérant, rue
Fritz-Courvoisier 9. 8066

A InilPP '"' MQ, te ou époque s
lUUcl convenir , quartier des

Crêtets , beau 1er étage, 3 cham-
bres , cuisine , balcon et toutes
dé pendances. — S'adresser rue du
Grenier M7. 8Ô6 I

A lflllPP tle su *te ou a convenir
IUUCl |in superbe logement de

6 chambres, balcon , véranda , plus
un atelier de deux piéces dont
une à 3 fenêtres. Peuvent êire
loués séparément . Eventuellement
on partagerait cet étage en deux
logements de 5 et 2 ou 4 et 3 piè-
ces. — S'adresser le matin rue
Léopold Robert 88. au 2me étage ,
n gauche 8415

Quartier ouest ^inésplH
ces. bout de corridor éclairé , cham-
bre de bains, service de concier-
ge, chauffage central, pour le 31
octobre , le locataire pourrait éven-
tuellement s'occuper du service de
concierge. Prix avantageux. —
S'adresser chez M. Zùrcher , Bas-
sets 2. K Mi?

P |sgmima meuulee est ii louer .UUdlUW U [0u t confort. — S'a-
dresser rue de la Paix 97, au 3me
étage. 8642
r.hamhpo Alouer chambre non
VJUttlllUIC. meublée, au soleil ,
chez dame .d'un certain âge. —
S'adresser rue Léopold-Robert
18a. au 2sne étage , é gauche. 8644
PipH à tûPPP ou chi imtire est ,1
f lCU tt iCH C louer de suite. —
S'adresser au bureau de ['IMPAR-
TIAL. 8513

i VPtl dpp un régulateur. — S'a-
a ICUUI C dresser entre 19 et 20
heures, rue de la Serre 59. au pi-
gnon. 8597

Â vpnripp pour Fr*15 —• Pota *icilui c ger à gaz sur pieds.
3 feux , avec tour. — S'adreser an
bureau de I'IMPARTIA L . 8524

I pj nn il chromé, neuf , der-,, UrlUt t  nj er modèle, â céder
avantageusement. — S'adresser
entre 19 et 20 heures, chez M. B.
Stauffer. rue Jacob-Brandt 84.

• 8605

A louer
pour le 1er juillet, jolie chambre
meublée à personne de toute mo-
ralité. — S'adresser rue du Tem-
ple-Allemand 61, au Sme étage, à
droite, . 8246

A IOUER
Promenade 36. pelit apparle-
ment de 2 chambres et cuisine.
Pri x avantageux. — S'adresser
à Mme Casiraghi, même adres-
se. >3152

ENVERS 26
1er étage, a louer de suite ou à
convenir. — S'adresser Place
du Marché 1. au3me élage . 2845

A LOUER
aux abords immédiats de la ville,
un beau premier étage de quatre
chambres, cuisine, eau et électri-
cité jardins. — S'adresser à M,
A. Jeanmonod , gérant, rue du
Parc 23. sues
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¦ 937 DIRECTION DES FINANCES.

200 superbes chapeaux
toutes teintes, à fr. 5. - pour dames
et jeunes filles au Magasin de Modes

A. BESATI. RUE DU PARC 81



Tir
Société de tir des « Artnes-Réunies »

Les meilleurs résultats de la Sme séance des
exercices sont les suivants :

300 mètres — Sme séance
Section. — Fankhauser Werner, 56 points;

Qiovannoni Richard , 54; Kellenberger Emile 53;
Mbnnier Georges, 53; Pfister Aimé, 53; Debély
Jules. 52.

Ariste Robert. — Stauffer Bernard. 89 points ;
Fankhauser Werner. 76; Winkelmann Otto , 76;
Voirol Maurice, 12; Monnier Georges. 70.

Vitesse. — Winkelmann Otto, ,54 points; Man-

zoni Baptiste, 53; Sieber Léon, 52; Stauffer Ber-
nard , 52.

Richardet. — Spring Frédéric , 424 points ; De-
bély Jules. 421; Stauffer Bernard . 418; Wael-
chli Emile . 416; Hehlen Charles. 412.

Bonheur. — Voirol Maurice. 97 points; Debé-
bély Jules 95; Waechli Emile , 94; StaufferWilly,
92; Hehlen Charles. 92.

50 mètres. — Sme séance
Section. — Monnier Georges, 91 points ; Voi-

rol Maurice, 88; Barrelet Jean-Louis. 85; Ber-
nard Eugène, 83; Dintheer Walter.. 83.

Louis Droz. — Barrelet Jean-Louis. 220 pts ;
Droz René , 210; Dintheer Walter , 200; Levail-
lant Julien , 182; Bernard Eugène, 181.

Bonheur. — Barrelet Jean-Louis. 49-44 points;
Droz René , 49-31; Dintheer Walter . 48-33; Ber-
nard Eugène. 42-35.

Vitesse. — Bernard Eugène, 52 poinits.
Maîtrise. — Barrelet Jean-Louis. 519 points;

Borlor, Henri. 435.

ClfcMiSMit-e
Les .succès du V.-C. Excelsior

A d'issue de sa séance administrative du ven-
dredi so'ir 25 juin, les dirigeants du V. C. Excel-
sior ont tenu à fêter, modestement mais avec
cœur, les victoires remportées nar ses coureurs
lors du Championnat cantonal de fond qui s'est
disputé le dimanche précédent à Neuchatel, sur
une .distance de 85 km.

C'est ainsi que le V. C. Excelsior a le plaisir
de présenter à ses membres et amis, Ro«er Ja-
cot, le nouveau champion cantonal de fond, pour
la saison 1937-38.

Cette course, organisée par le V. C. Neuchatel
et placée sous les auspices de l'U. V. C- N, est
basée sur la formule handicap, autrement dit, les
coureurs sont répartis en cinq catégories. Cette
année, débutants, juniors et amateurs, participè-
rent seuls à cette épreuve ; et c'est «n lot de 56
coureurs qui y prirent part.

Pour ce qui concerne les coureurs du V. C. Ex-
celsior, le classement final individuel donne : 1er
Roger Jacot (1er amateur), 2 h. 24 52 ; 2me Ro-
ger Dubler (ler j unior ), 2 h. 25 01 ; 4me Roger
Reichen (ler débutant) 2 h. 27 24 ; 6me J. P.
Neury ; Sme G. Guenin ; 20me A, Hess ; 22me
A. Zurbuchen ; 27me L. A-ugsburger ; 32me D.
Grana et 46me G. Vuille.

Le concours intercl ubs est remporté également
par le V. C. Excelsior avec 7 points sur 5 clubs
participants.

Le dimanche 13 juin, au Rallye de IU. V. C. N..
le V. C. Excelsior s'adjuge la victoire et devient
détenteur pour une année du superbe Challenge
« Kramer », en parcourant 106 km. 500 avec une
participation de 41 de ses membres. Huit clubs
de la Fédération s'engagèrent dans cette compé-
tition.

¥emiis
A Wimbledon

Voici les j oueurs restant qualifiés pour dispu-
ter les huitièmes de finales: von Cramm, Craw-
foird , Austin , Grant , Parker , Henkel , Mac Greath,
Budge. Voici les résultats de samedi -

Simples Messieurs : Von Cramm bat Mako
6-0. 6-2, 6-3; Henkel bat Hare 6-4. 3-6. 3-6, 6-2,
6-3 ; Austin bat Lacroix 6-2, 6-0, 6-1 ; Grawford
bat Shaffi 6-4, 6-3, 8-6.
Neuchatel lawn-tennis club est champion suisse

série A
La valeureuse équipe de Neuchatel lawn-ten-

nis club a, comme l'année dernière, forcé la dé-
cision et remporté de haute lutte le champion-
nat suisse interclubs de série A. Disputée en
cinq matches, trois simples et deux doubles, cet-
te épreuve , unie des plus importantes manifesta-
tions sportives du pays, rencontre un intérêt
grandissant.
La grande finale s'est j ouée hier, sur les courts

du Bienne Tennis club, à Evilard.
Le meilleur j oueur de Grasshoppers. Jost Spit-

zer affronte Emer DuPasquier et Rolf Spitzer
André Billeter.

Après ces parties , gagnées l'une par Spitzer
et l'autre par André Billeter , le vétéran Schoel-
ler affronte Eric Billeter.

Le repos de midi voi t Neuchatel mener par
2 à 1.

La reprise de la rencontre voit les doubles se
disputer simultanément. Eric Billeter et Emer
DuPasquier font d'emblée j eu égal avec les frè-
res Spitzer , tandis que Schoeller et Luchzinger
prennent une foudroyante offensive contre An-
dré Billeter et Pierre Camenzind.

Les Romands sont follement encouragés et
terminent triomphalement.

André Billeter a fourni les parties les plus
dures et les plus régulières. Eric Billeter a don-
né aux connaisseurs de nombreuses émotions
par ses anticipations et sa rapidité de dépla-
cement. DuPasquier a été brillant et combattit
avec des périodes de tout grand j eu. Camenzind
a dépassé tous les espoirs que l'on plaçait en
lui , par son calme, sa j eunesse et la propreté de
son j eu.

Ouand la coupe-challenge a été remise aux
glorieux champions suisses, le dévoué capitaine
de l'équipe M. Paul Kramer, a trouvé la ré-
compense de son activité. Le secret de cette se-
conde réussite doit être cherché en bonne par-
tie dans l'entraînement donné à l'équipe par le
professeur Marcel Perrenoud. Lui aussi a été
hier à la olace d'honneur.

Voici les résultats détaillés des parties : An-
dré Billeter bat Rolf Spitzer 6-2, 6-4, 6-4; Emer

DuPasquier est battu par Jost Spitzer 4-6, 4-6,
3-6: Eric Billeter bat Schoeller 6-0. 6-1, 6-3;
Spitzer frères battent Eric Billeter et DuPasquier
7-5, 2-6, 7-5, 7-5; André Billeter et Camenzind
battent Schoeller et Luchziuger 1-6, 1-6, 6-2,
6-3,' 6-2.

Neuchatel bat donc Grasshoppers par 3 à 2
pour le championnat suisse de série A.

JCa Glj aux ~cie~J:onds
Le camp des éclaireurs

Favorisé par un temps idéal le camp des éclai-
reurs neuchâtelois fut un splendide succès. Sa-
medi après-midi les scouts de tout le canton,
ainsi que leurs invités de Bàle et Morteau dé-
barquaient en gare de notre ville, transportant
leur matériel sur le bel emplacement du « Ce-
risier » et s'installaient. Le soir, un feu de camp,
très heureusement placé au fond d'un amphi-
théâtre naturel réunissait les six cents partici-
pants et un nombreux public. La cérémonie fut
dirigée par M. Robert-Tissot qui donna la pa-
role à MM. Georges Méroz. Julien Schneider ,
Raoul Blondel et à M. Ryser, aumônier. Tous
les orateurs donnèrent à cette manifestation une
très haute tenue, puis une amusante revue re-
traçant les débuts du mouvement éclaireur chez
nous, termina cette belle soirée.

La nuit au camp fut excellente et le dimanche
dès 5 h. 30 l'activité reprenait. De 7 heures à
9 heures un « Raid » classique rassemblait • • de
valeureuses patrouilles, puis tous nos éclai-
reurs assistaient à un très beau culte présidé par
MM. les pasteurs Siron et Luginbuhl. tandis qu 'u-
ne messe réunissais les scouts catholiques. A l'is-
sue des cultes, toute cette j eunesse entraînée par
la fanfare de la Croix-Bleue et une clique de clai-
rons traversa martialement notre ville puis dé-
fila devant M. Jean Humbert , Conseiller d'Etat
entouré des membres du comité de patronage et
de chefs éclaireurs. L'après-midi les concours
reprenaient avec entrain. Enfin vers 16 h. tout le
camp se rassembla une dernière fois. Les résul-
tats sportifs furent proclamés et des prix ré-
compensèrent les meilleurs.Après une vibrante al-
locution de M. Jean Humbert, le chef cantonal M.
Julien Schneider, prononça la clôture de cette
belle manifestation, qui laissera dans la mémoire
de tous les participants le plus beau des souve-
nirs.

Bulletin météorologique des CF.F.
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380 Bàle 17 Pluieprobable Calme
543 Berne 16 » >
587 (,oire 17 ; Couvert »

1541' Davos 10 i »
6C2 Fribourg.. 15 Pluie »
394 Genève 16 » »
475 G (ans 15 Nuageux *1109 Gœecbenen 14 j  Fœhn
566 Interiaken 16 Pluieprobable Calme
995 La Chaux- de-Fds 12 Pluie »
450 Lausanne 16 > >
208 Locarno 17 ; » »
338 Lugano 17 Couveri »
439 Lucerne 17 Nuageux »
398 Montreux 17 Pluie »
482 Neuchatel 15 » »
055 Ragaz 16 Couveri »
673 Sl-Gall 17 Pluieprobable »

1856 St-Moritz 9 » »
4U7 Schaffhouse .... 19 Nuageux s»

16U6 Schuls-ïarasp .. 12 Pluieprobable •537 Sierre .*.... 16 Nuageux »
562 Thoune 16 Couvert »
389 Vevey 17 Pluie »

1609 Zermatt 10 Nuageux j .
410 Zurich 18 Couvert ss
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SPo-oiiicill
La coupe de l'Europe centrale

Vendredi soir à Prague, Sparta a fait match
nul 2 à 2 contre Admira Vienne. Il v aura donc
un troisième match dimanche soir à Budapest
(match d'ap pui), car le résultat de la première
part ie avait été étralement nul 1 à 1.

Dote
Si Joe Louis veut rencontrer Schmelling,

H devra venir en Europe
Une heure après la victoire de Joe Louis sur

Braddock, Schmelling était appelé de New-York
au téléphone :

— Voulez-vous rencontrer Joe Louis aux
Etats-Unis ? Si oui , vos conditions ! faisait de-
mander l'organisateur Mike Jacobs.

— Rien à faire , répondit-il.
Au diable les Américains, qui m'ontt traité si

inj ustement. Si Louis veut me rencontrer , il
faudra qu 'il vienne en Europe. On ne me verra
pas aux Etats-Unis d'ici longtemps.

Farr-SchïnelHng, le 9 août, sans doute
La date probable pour le combat Farr-Schmel-

ling, au stade de White City est celle du 9 août.
La Fédération britannique de boxe n'a pas

encore répondu à la demande des organisateurs
de considérer le combat comme un championnat
du monde.

Hulis, le directeur pugiliste de Harringay, va
partir incessamment pour Berlin pour fixer avec
Schmelling les derniers détails. Celui-ci a de-
mandé cinq semaines pour son entraînement.

Maurice Dubois vainqueur de Phil Dolhem
Une fois de plus, notre valeureux Dubois a

prouvé sa grande classe en triomphant sans
aucune discussion de son adversaire . Magnifi-
que de brio et d'audace, notre populaire cham-
pion se lança dans la bagarre dès le coup de
gong annonçant le début du combat. Frappant
du gauche, du droit , à une vitesse vertigineuse,
Dubois semblait tourner autour de son adver-
saire. Mais Dolhem n'est pas le premier venu ;
il se couvrit prudemment et répliqua par de sé-
vères et sèches séries à l'estomac. Ayant une
boxe très étudiée et esquivant de superbe fa-
çon, le Belge put supporter sans trop de dom-
mages les incessantes attaques de Dubois. Mais
vouloir j eter au bas de son piédestal notre cham-
pion était une autre affaire, car. naturellement,
Dolhem était étouffé par la rapidité des réfl exes
de Dubois, qui anticipait avec aisance les mou-
vements les mieux préparés de son adversaire.

Cependant, le travail de démolition qu 'opérait
dans l'ombre de champion de Belgique ne de-
vait par tarder à porter ses fruits, et au sep-
tième round, Dubois donna des signes évidents
de fatigue. Il baissa pied, se laissa acculer dans
les cordes et bientôt un crochet sec lui ouvrit
l'arcade sourcilière gauche. Volontaire , rageur,
le Genevois se lança à corps perdu dans la ba-
garre. Il voulait gagner , mais il s'en fallut de
bien peu que le beau rêve de notre champion
s'arrêtât là.

La figure en sang, Dubois reprit le combat
avec courage, mais cette fois-ci ce fut le Bel-
ge qui dicta sa volonté. Notre représentant , sub-
mergé, s'accrocha: la salle entière, haletante,
aurait voulu aider notre petit champion dans sa
tentative. Les crochets arrivaient à une tendan-
ce régulière. Les flancs rougis sous les coups,
Dubois semblait ne pouvoir réagir, mais sou-
dain, dans un sursaut d'énergie, il parvint à
annihiler l'action du Belge.

Déjà nous voici à la dernière reprise. Les
deux adversaires s'abordent franchement et
ayant retrouvé toute sa fougue et son ardeur,
Dubois s'élance en trombe sur son adversaire.
Pendant trois minutes les deux hommes se li-
vrent à une terrible bataille d'où Dubois sort
brillamment vainqueur . Sous des acclamations
sans fin. la décision est rendue.

GymnfEsIlifiiii©
Hme Journée fédérale des Gymnastes

aux nationaux
Samedi et dimanche s'est déroulée à Neucha-

tel. la 2me Fête fédérale des gymnastes aux na-
tionaux. Le samedi après-midi, ont eu lieu les
avant-luttes éliminatoires , puis ont commencé
les passes de lutte libre et de lutte suisse, qui
se sont poursuivies dimanche. Au cours de cette
j ournée de dimanche , la nouvelle bannière des
gymnastes aux nationaux a été reçue. Elle a
été offerte par trois membres d'honneur de l'as-
sociation, au nom desquels a parlé M. Joseph
Vallaster. Ont également pris la parole MM.
Fritz Lanz. au nom des autres sociétés de gym-
nastique; Wyler, au nom du comité central ;
Ernest Bieler , président de l'association fédéra-
le des gymnastes aux nationaux. Le salut des
autorités a été apporté par M. Antoine Borel,

conseiller d'Etat. Le samedi et le dimanche soir
ont eu lieu à la cantine deux spectacles de gym-
nastique et de chorégraphie.

Voici les meilleurs résultats :
1. Lardon Willi . Court , 97.00; 2. Angst Willi ,

Winterthour . 94.625; 3. Buchmûller Georg, Bâle ;
4. Leuthardt E., Wenslingen; 5. Niklaus Jakob,
Aarberg ; 6. Vogt Arnold Muttenz ; 7. Angst Eu-
gène, Winterthour; 8. Forster Willy. Thoune;
9. Woller Hans, Wollen ; 10. Gfeller Rudolf , So-
leure ; 11. Jeanneret N., Neuchatel ; 12. Oegerli
J., Oberbuchsiten; 13. Liechti Fritz. Lausanne;
14. Bloch Gottfried, Dornach ; 15. Ramseyer H.
Auvernier; 16. Oswald Fritz, Hâttingen; 17. Zur-
brugg Walter, Belp; 18. Heiniger Ernest , Lau-
sanne ; 19. Lanzrein Rudolf , Thoune : 20. Bûhl-
mann Josef. Lucerne.

»ssa»»a»»lsa»-«F-a)sa»-»aâ»s»»»—--

La journée nationale de la
jeunesse

Grâce au temps qui se montra clément sa-
medi, le concours national de la j eunesse a pu
se disputer dans de bonnes conditions à La
Chaux-de-Fonds.

Les participants au nombre d'une trentaine,
mirent beaucoup de coeur à l'ouvrage, et firent
vraiment plaisir, tant par leur cran que leur par-
faite tenue. Tout se déroula selon le programme
et la parfaite organisation assurée par un grou-
pe de membres dévoués et compétents de l'O-
lympic a contribué pour une grande part au
succès de cette manifestation de propagande
pour l'athlétisme placé sous l'égide de la com-
mission nationale d'athlétisme.

Les chronométrages furent assurés par des
pièces de la maison Huga, et donnèrent comme
de coutume entière satisfaction. Une mention
spéciale à la Société des Samaritains, à qui l'on
ne fait j amais appel en vain , et dont les servi-
ces dévoués sont touj ours appréciés dans les
milieux sportifs.

Et maintenant que tout est terminé de cette
belle manifestation, que les j eunes s'encoura-
gent et persévèrent, ils trouveront chez les
athlètes de vrais sporMrfs. et dans l'athlétisme
le sport complet et hygiénique.

Résultats. — Catégorie A
1. Biéri Carlo, 209 points; 2. Gindrat Pierre ,

187 p. ; 3. Faivret Jean-Louis ; 4. Donzé Nor-
bert ; 5. Monnier Roger; 6. Gacon Pierre ; 7.
Perret Jean-Pierre.

Catégorie B
1. Diacon Jean-Pierre, 194 1/3 points; 2. Gnae-

gi Georges, 178 % p.; 3. Cattin Georges; 4.
Théraulaz Edgar; 5. Girard Pierre.

Catégorie C
1. Blum Charles, 229 V2 points ; 2. Payot Mau-

rice. 214 p.; 3. Girard Lucien ; 4. Bourquin; 5.
Ochsiner Willy ; 6. Wenger Emile ; 7. Brandt
Willy, 8. Flotron Pierre ; 9. Nardin Paul; 10.
Bolle Charles; 11. Huber Maurice : 12. Graber
Madeleine; 13. Troillet Roger; 14. I>ubois
Charles.

Epreuves spéciales
Javelot. — Catégorie A-B

1. Bieri Carlo 37 m. 65; 2. Donzé Norbert , 36
m. 20 ; 3. Diacon Jean-P. ; 4. Cattin Georges ; 5.
Girard Pierre.

Javelot — Juniors
1. Payot Maurice 33m. 35; 2. Girard Lucien

32 m 40 ; 3. Ochsner Willy ; 4. Wenger Emile ;
5. Blum Charles.

110 mètres Haies
1. Biéri Carlo 17 s. 5-10 ; 2. Faivret Jean-L.

17 s. 6-10; 3. Monnier Roger 18 s. 5-10.
70 m. Haies

1. Diacon Jean-Pierre 11 s. 5-10; 2. Cattin
Georges 11 s. 7-10; 3. Gnaegi Georges; 4. Girar d
Pierre.

Saut de perche
1. Blum Charles 2 m. 32; 2. Cattin Georges

2 m. 22; 3. Girard Pierre 2 m. 10.
3000 mètres

1. Ruh Maurice 10 min. 53 sec; 2. Gindrat
Pierre 10 min. 53 4-10; 3. Perret Jean-Pierre
11. min. 8 4-10.
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MAURICE DUBOIS
notre as national emp loie pour sa che-
velure et recommande à tous ses amis
sportifs le fixateur |T g k W %  g If gk

En vente partout: Fr. 1.50 le tube.
En gros: Roman, Genève.

AS 161U G 831!)
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f ' ¦ ' HOTEL-PLAN. — CARTES DE LÉcilTIMATION pour l'Exposition Internationale de Paris

^^^tM!q!1'*'"? ""  ̂•'̂ ili et BILLETS 50% de réduction délivrables immédiatement. Une semaine à forfait à Paris 13Q.- fr.^^~ 
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l ĵr ^
si.̂ ^^^-̂ "̂ ^^  ̂ 10 JOURS COMPLETS sur l'Adriatique, à CATTOL1CA, 130.- fr. tout compris , depuis La Ghaux-de Fonds.

-""¦H v --̂  /g^ -̂sgafja^^̂ —s- -* Lires touristiques et Marks de voyages aux cours du jour. — Forfaits cle vacances pour toutes plages et destinations et de toute durée.
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Mettez vos valeurs en sûreté

en louant un compartiment

de coffre-fort à

III OE IIS U
Rue Léopold-Robert 18 3397 Téléphone 24.521

Capital el Réserves 1 Fr. 60,000,0û0„—
"
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COMMUNE DE Lfl CHflUX-DE-FONDS

iéliemeoTTes conimes
Lies combles doivent être débarrassés de tous objets facilement

inflammables ou superflus, et maintenus en ordre.
Les mansardes babilées, sur le même palier que les galetas ,

chambres de débarras, etc., sont assimilées aux combles.
A défaut d'autres locaux appropriés, les combles pourront servir

île dépôt pour le bois de chauffage ; il sera entassé. Le combustible
noir ne devra si possible pas être entreposé dans les comoles.

On veillera à ce que les angles et les coins soient accessibles et
en vue.

Le déblaiemen t devra être achevé ponr le ler juillet 1937»
au plus tard.
H7U9 CONSEIL COMMUNAL.

Desservants
Le Club des Amateurs de Billard cherche des-

servants, connaissant bien le service. Conviendiait à
j eune ménage sans enfant. Entiée en fonctions le
ler septembre. — Envoyer offres édites avec réfé-
rences au président de la société M. fl. Gerber, rue
de la Promenade 2. 8618

Hôtel - (aie - RAD
avec immeuble , locatif et grand dégagement , â vendre au Val-de-
Huz. Passage très fréquenté. Conditions avantageuses. — S'adresser
:s Gérances & Contentieux S. A., rue Léopold Robert 32.

6328

Cher rolcl 1934
S portes , luxe, B roues avec malle, roues avant indépendantes ,
voiture ayant peu roulé, à céder à des conditions avantageuses.
S'adresser à Châtelain & Cle, garage, rue des Moulins
24, téléphone 21.362 8643

APPARTEMENTS
nvec confort moderne , sont a louer pour de suile ou époque ;i conveni r
Vitrines d'exposition en face de la Gare et de la Poste.
Garages dans le quartier de l'ouest et prés de la Place du Marché

S'adresser pour tous renseignements à la Gérance des
immeubles communaux, rue du Marché 18, 2nu- étage.
Téléphone 24. Wl .  '24U

Bureaux et Ateliers
de situations et de grandeurs diverses, sont à louer.
S'adresser Banque Cantonale, rue Léopold-Ro-
bert 44. t-464

AfELIER
avec bureau , vestiaires , cbauffage centiai . a louer nour le
ler septembre. Prix modéré. — S'adressera M. J. Schwab
rué du Doubs 161 AS 15968 J 86*6 ,

A lOIER
rue Léopold Robert 11, 2uie étage , bel appartement de 5
chambres , cuisine , bains et dépensiances; chauffage général ; service
de concierge. — S'adresser a Gérances & Contentieux S.
A.r Léopold Robert 32. i'75ô

Régleuse
pour petites pières soignées, réglages plats avec mise en
marche trouverait place stable et bien rétribuée. 8,ïl5

Fabrique PIMO
-rue «lu Parc 4»

i - . i

I
liïnté Commerciale I

SAINT-GA1L
Le programme pour le semestre d'hiver, I
qui commencera le 14 octobre, sera en- I I
voyé gratuitement à toute personne qui
en fera la demande au Secrétariat . 8437 j
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Pour vos vacances...
LE GARAGE F. WITTWER

Sablons 53, Neuchatel

; vous offre ses voyages accompagnés

CORSE 9 jours , du 19 au 27 juillet  1937.
i BJC^BBCE 

et aux ^acs italiens ,
W EaHlisaVC 6 jours, du 7 au 12 août 1937.

à DADIC 6 et 8 J° urB
¦r aftaWalssaf départs juillet , août el septembre.

Rensei gnements détaillés à disposition , téléph. 52.668.
P 259? N Sf M 9

„Le Tour du Mont-Blanc"
par le Grand et le Petit St-Bernard

Vallée d'Aoste supérieure
Retour par Thonon - Evian - Genève

Chamonix - Mont-Blanc

3 jours et demi, du 17 au 20 juillet 1937
Prix: Fr. 92.— par personne, y compris voyage et

entretien dans hôtels de premier ordre
'-¦ P 2596 N

Se renseigner au Garage F. WITTWER, Neu-
chatel, Sablons 53. Téléphone 52.668. suso

Excursions toge Hirondelles S. H.
ffo&HsfeBDBn. S3.190 N<eucha»fasl

Samedi 3 et dimanche 4 juillet 1937

Col du Grimsel - Glacier du Rhône
La Furka - Pays d'Uri - Lucerne

Prix Fr. -45.— tout compris.
Programme et inscriptions à la Librairie Dubois, Télé-
phone 52.8-ïO, Neuchatel. P -Y-4 N 8659

tiifciS?
7478 Dépositaire général:

1»IARCEE WIRZ
La Chaux-de-Fond; Téléphone 22.308

Location de voitures
sans Cj iiaUsffeij ir

à disposition voitures modernes 5 et 7 places,
Citroën, Nash etc. — Demandez conditions au

Grand Garage des Montagnes S.A. g&sa

I 

Henri Grandfean I
¦.tas Cafoaum-tf .e-.F<ramsils p3

Agent officiel de la Compagnie géniralt transatlantique
et dt la Canadian Pacific Exprtss Cy 7680

Eipédigion û Horlogerie I
"Wagon direct chaque samedi ponr les
Etats-Unis et le Canada via L.e Havre i

j $genee princip ale de l Keivêtia, transp orts H

BAUX A LOYER. - Imprimerie Courvoisier
' Rue du l*l€Bsrcsfa*£r

JUN COURS
i de culture physique et de j iu-jitsu

; par Armand Cherpillod
| ! est un des chapitres du plus vif intérêt du livre d'Abel
I ! Vaucher :¦ La Vie d'un Champion
| Il faut lire comment Armand Cherpillod conquit
i ! par sa science, sa force et sa souplesse, le titre de cham-
! j pion du monde de lutte libre, malgré les embûches

\ extraordinaires que lui dressèrent ses rivaux.
Aujourd'hui que tous les sports sont réglementés et con-

! tr&lés par des fédérations, on a peine à imaginer oe
qu'était, naguère, un Championnat du monde, à quels

i dangers s'exposait le candidat au titre .
Ge livre, qui intéressera tout sportif , est "abondamment

H IU illustré et contient en outre :
! Une lettre d'introduction du colonel commandant de

corps Guisan j
I De nombreuses photographies et illustrations hors texte.

i * BULLETIN DE COMMANDE i
Veuillez me faire parvenir, contre remboursement, au

; prix de 3 fr. 50 le volume.

exemplaire., de «La Vie d'un Champion».

i Nom et prénom : ________

, Adresse exacte : . 

j * A découper et à envoyer à ANNONCES-SUISSES S. A.
rue Centrale 8. Lausanne. No 36 7508

et tous produits j
i pour j

! A. H PAHFUMERIE l !

I iDUraONY sl
\ Cioiflure pour damea |

I

f û J u K  h&moMtoh, vas tUti...
Û-Uâ&b&z, ia quaiùté f

Coutil matelas le 'Srl50.™:'.: 3,m 2.50
Coutil matelas S'î a'.!50.™.'.... 4.25 3.90
fo, ,f;l fin P°ur aberges 9 7R ^V-OUÏ11 d'oreillers 120 cm. d.. t D 135 cm. 3.™

OarCenet et léger 135 cm. 3.ZD 150 cm. J.3U

Plumes et duvets
Crins et laines à matelas

Jsetiiement des ahticias de, quoiité/

sM**33 C M oqd
(î&i étage) 

 ̂ 8490 AU COMPTOIR DES TISSUS

Vitres
| Verre à vitre

Glaces __m
E, Moser
Léopold-Robert 21a

en face du Sapin

Caié, Genève
plein centre, près gare, quartier
populaire, si remettre, cause san-
té, 12.000 fr . Facilité. Pas d'in-
termédiaire. — Offres sous chif-
fre D 53982 X Publlcitas, Genève.

AS 16072 a 8692

A louer
ponr époque à convenir s

Combe-Grienrin -iS. ôhar
bres, bains installés, chauffage
central, balcon. 8505

Combe-Grienrin .̂ Taus- ée
inf. . 3 chambres, bains installés,
chauffage central , entrée indépen-
dante . 8506

Combe-Grienrin 43, SâU
int., 2 chambres, bains installés,
chauffage central, balcon. Entrée
indépendante, s 8507

Nsiriï ,7fi 3me éta89- 3Joham-
llUlu UU, tj res 6t j ootxt de cor-
ridor éclairé, chauflage central ,
balcon. 8508

DOUbS 158, garage 8509
S'adresser Bureau Crivelli

architecte, rue de la Paix 76.

A louer
pour le 31 octobre 1937 ou
époque à convenir, dans l'im-
meuble Léopold-Robert i2,
qui sera rénové, beaux loge-
ments de 3 chambres, corri-
dor, cuisine, chambre de bains
installée , ' chauSage central ,
w.-c. intérieurs. — S'adresser
à M. A. Jeanmonod , gérant,
rue du Parc 23. 8186

A LOVER
j « suite ou à convenir Jacob-
Jrandt 59. 3 piéces Ja-
cob-Brandt 55, '2 piéces et
garages. Commerce 53, 3
pièces. Fritz Courvoisier
62, appartements de S pièces et
grand garage. Mélèzes appar-
tements de 2 pièces. Ruo do
la Ruche, garages. — S'adr.
chez M. Fontana , tél. 22.816.

J\ louer
pour de suite ou époque à
convenir, rue du Doubs 13.
beau logement de 3 cham-
bres, bout de corridor éclai-
ré, cuisine. — S'adresser rue
Numa-Droz 49. au 2me étage , à
gauche. 8394

2 beaux Logent»
dont 1 de 4 piéces et alcôve éclai-
rée (2 balcons) et 1 de 3 pièces.
Belle situation. — S'adresser
Boulangerie Amey, Grêt 24.

8587

nies m
Quelques-unes de ses aquarel

les sont à vendre. — S'adresser
Magasin da cigares rue de ia
Serre 31. H488

A vendre de suite
15 vélos pou r hommes et da-
mes ; 10 accordéons de diffé-
rentes marques et grandeurs ;
30 appareils de photogra phie ,
tous genres ; et quanti té d'au-
tres articles. Prix très avanta-
geux. — S'adresser a la

Caisse de Prêts sur Gages S. A.
Rue dts Granges 4 ?505

La Chaux-de-Fonds

ruu a JJES T

POMPES EM BOIS
v e u i l l e z  vous  a d r e s s e r  à

Daniel QEISER-RYSER
La Ferrière 8594

PRETS
sans caution, à fonctionnaire ,
employé, personne solvables. Con
ditions sans engagement, ni avan
ce. Timbre réponse. Discrétion.
Références à La Ghaux-de-Fonds.
Se rend sur place. — Banque de
Prêts, Paix 4. Lausanne. M74 1



L'actualité suisse
Au Conseil d'administration

des c. r. r.

M. Ernesl Béguin
conseiller aux Etats, de Neuchatel, est nommé par
le Conseil fédéral vice-président du conseil d'admi-
nistration des C. F. F. en remplacement de M.

E/miUe Gaudard, de Vevey.
j +m a *m» +mBm»i i '»mm ^m»9m9 *Qlt **»» o»»» *»m» » *»a»e> *)m v» '*»»m + **»as6 *9.wu»m<i *m

Voici ie troisième programme
financier !

Un impôt nouveau sur l'accroissement
de fortune

(De notre corresp ondant de Berne.)
Berne, le 26 j uin.

Cette f o i s, le troisième p rogramme f inancier,
dernière étap e , à ce qu'on af f i r m e, vers la ré-
f orme f inancière déf initive, est au p oint. Le
Conseil f édéral en a arrêté, vendredi matin, tou-
tes les disp ositions. Le message toutef ois ne sera
app rouvé que mardi p rochain.

Le princip e de ce nouveau p lan  est connu : U
s'agit tout simp lement de prorager d'un an les
mesures f aisant l'obje t des deux p remiers p ro-
grammes f inanciers, tout en p rocédant à quel-
ques adap tations. Mais, l'impôt sur les vins et
les boissons non alcooliques est enf in supp rimé.
La comp ensation sera f ournie p ar  un imp ôt sur
l'accroissement de la f ortune, p our autant que
cet accroissement , calculé à p artir du ler ian-
vier 1936, atteigne et dép asse 10,000 f rancs et
que la f ortune totale sof t sup érieure à 50,000
f rancs. Les « bénéf ices de la dévaluation» , ou
plus p récisément les sommes représentant la re-
valorisation des titres après la dévaluation, en-
treront évidemment en comp te p our l'accroisse-
ment des f ortunes. En revanche, on ne prendra
p as en considération les héritages et donations.

C'est précisément sur ce dernier p oint q Wa-
vaient p orté les divergences que nous avions
signalées mardi dernier. Le p roj et du dép arte-
ment des f inances p révoy ait bel et bien que les
successions et donations seraient f rapp ées éga-
lement. Mais, la maj orité du Conseil f édéral n'a
p as voulu de cela. Elle avait estimé, avec raison,
que cette mesure . aurait eu p our conséquence,
voulue ou non. d'introduire, mr une voie obli-
que, le p rincip e de l'imp ôt sur les successions
dans la législation f édérale. Et cette f o i s ,  le gou-
vernement l'a emp orté sur les bureaux du Ber-
nerhof . Le p roj et approuvé vendredi p ar le Con-
seil f édéral maintient Vimp ôt sur l'accroissement
de f ortune, mais sans tenir .comp te des succes-
sions et donations.

Même avec cette restriction, on évalue à 5 ou
6 millions le rapp ort de cette nouvelle mesure
f iscale. Cela doit suff ir, à p eu p rès, à combler
le trou creusé p ar la supp ression de la dîme du
vin.

Le troisième p rogramme f inancier comp orte
également quelques réductions supp lémentaires
de dép enses, au chap itre des subventions, en
p articulier. En revanche, les réductions de trai-
tement établies p ar les deux programmes anté-
rieurs sont maintenues. Le Conseil f édéral est
d'avis que le coût de la vie ne s'est p as relevé
dans une mesure telle qu'une réadap tation des
traitements et salaires versés au p ersonnel de
la Conf édération se j ustif ie. Cep endant, le mes-
sage laissera entendre que si les p rix augmen-
tent sensiblement encore j usqu'à la f in de l'an-
née ou dans le courant de 1938, la question sera
revue.

C'est là un p oint de vue qui sera très discuté
aux Chambres, en p articulier au Conseil natio-
nal, en sep tembre prochain et il n'est p as sûr
que l'op inion du gouvernement soit, en déf ini-
tive. ceUe des dép utés. G. P.

Selon une décision du Conseil fédéral , le pré-
lèvement d'un impôt sur l'accroissement de la
fortune sera proposé aux Chambres fédérales.
Selon la proposition du Conseil fédéral , le
taux maximum se limitera à 5 pour mille. Le
proj et du Conseil fédéral ne règle nullement les
détails du prélèvement de cet impôt. Il s'en
tient uni quement au principe. Il app artiendra à
l'administration des contributions d'établir une

ordonnance d'exécution au cas où les Cham-
bres fédérales approuvent la proposition du
Conseil fédéral .
[£(F"~ Tragique accident à Fribourg — Deux

morts
FRIBOURG, 28. — Samedi soir vers 18 h., la

tannerie Deillon , rue de la Neuveville, à Fri-
bourg, a été le théâtre d'une double électrocu-
tion.

Un ouvrier du nom de Briilhart , âgé de 66
ans, qui était occupé dans le sous-sol de la tan-
nerie ayant, selon toute présomption, manipulé
uue lampe électrique portative défectueuse, a
été foudroyé par le courant.

Comme on venait faire la levée du corps, le
patron de la tannerie, M. Delillon, voulut éclai-
rer l'employé des pompes funèbres; il prit à son
tour la lampe en question et tomba comme une
masse. Deux médecins pratiquèrent la respira-
tion artificielle pendant 2 heures, mais sans
succès. M. Deillon était âgé de 38 ans et père
de trois enfants.

Près d'Engelberg. — Un rocher cède :
une victime

ENGELBERG, 28. — Un accident mortel de
montagne s'est produit hier au Sonnigbergrat,
au-dessus de l'alpe Armi, près d'Engelberg. Deux
alpinistes passaient l'arête sans être encordés.
M. Georges Dober, 21 ans, domicilié à Reut-
buhl. s'accrocha à un pan de rocher qui céda
sous son poids. Il fut précipité d'une hauteur de
200 mètres dans le vide. Son compagnon ap-
pela à l'aide et put être sauvé par une colonne
de secours qui lui j eta une corde. Dober était
typographe dans une imprimeri e de Sins, Argo-
vie.

Un conflit à la fabrique Sulzer
La grève sera-t-elle déclenchée ?

WINTERTHOUR, 28. - Samedi soir une as-
semblée de 1600 ouvriers de la maison Sulzer
frères, S. A. a décidé à une grande majo rité de
se mettre en grève sans poursuivre plus avant
les pourparlers concernant les salaires. Toute-
fois la maj orité requise des deux tiers permet-
tant de déclarer la grève n'ayant pas été acqui-
se, un vote sera organisé lundi dans tous les
ateliers de l'entreprise en vue de prendre une
décision.

Chronique neuchiteloise
« Do-Mi-Sol ». la Fête des Vendanges de Neu-

chatel 1937.
Tous les comités de la fête des vendanges sont

au travail depuis longtemps. Avec entrain cou-
rage et talent ils se préparent à donner un spec-
tacle qui dépassera les; précédents Les organi-
sateurs ont conjugué leur efforts afin de don-
ner à la fête de 1937 un caractère de vie, de
gaieté, d'harmonie et de beauté colorée. Le cor-
tège « Do-Mi-Sol » comprendra 5 groupes de
80 figurants chacun. De irès nombreux orches-
tres seront répartis dans les groupes. Chants et
danses fantaisistes et populaires seront exécutés
sur tout le parcours, semant et entretenant la
j oie.

Nous pouvons d'ores et déj à donner la com-
position des divers groupes. Le groupe « Vert
et Brun », créé par M. François Chable , archi-
tecte, célébrera la vigne et l'accordéon. Le grou-
pe « Rouge », créé par M. A. Fontana , sculp-
teur, magnifiera les saxophones et les clarinet-
tes. Le groupe « Jaune » créé par M. Delpho
Galli peintre fera flamboyer les cuivres. Le
groupe « Bleu » créé par M. Th. Delachaux pein-

tre, symbolisera les instruments à cordes et
tout particulièrement la lyre africaine. Enfin , le
groupe « Noir et Blanc », créé par M. Ed. Ca-
lame, architecte, glorifiera la batterie. Tous ces
groupes porteront - des noms.

Ouant au corso fleuri, dont le succès est
triomphal,, il sera également l'obj et de soins at-
tentifs . Il rivalisera par son élégance, sa riches-
se, le bon goût de ses compositions, avec les
corsos les plus réputés du monde entier.

I wm i Fiil i suisse i ilspii ne m
Le* doléances de nos fabricants «d'horlogerie et

quel-nues autres critiques qu'il faut faire

(Suite et fin)

Ces réserves f aites — et p eut-être, avec quel-
que bonne volonté pourrait-on encore remédier
aux inconvénients signalés — on reconnaîtra
que le Salon horloger de Paris est aussi riche
et varié que tous ceux qui l'ont p récédé. On y
voit d'une p art les merveilles de la montre et
de l'horlogerie ancienne ; d'autre p ar tout ce
que nos f abriques p roduisent aujourd'hui de
nouveautés les plu s p erf ectionnées, ingénieuses,
p récieuses ou attirantes. La montre de l'avia-
teur voisine avec .celle du p longeur. Celle de la
grande coquette rutile de mille f eux. Enf ermée
dans sa gangue d'acier, d'or ou de p latine elle
s'en échapp e p our arborer les envelopp es de
cuir les p lus imp révisibles et où l'art le disp ute au
sp ort... Enf in on retrouve dans les vitrines les
magnif iques p ièces comp liquées, les chronomè-
tres si souvent vainqueurs dans les Observatoi-
res de l'étranger, sans p arler des f ormes les
p lus inédites de bracelets ou de présentation.
Devant les vitrines sans cesse la f oule s'arrête,
discute, examine, admire et sans doute est-ce là
la meilleure réclame p our un p roduit dont le f ini
et le soigné restent notre meilleure arme contre
toutes les concurrences.

Nous n'irons donc p as j usqu'à p rétendre comme

certains qu'il eût mieux valu que la Suisse s'ab-
stînt de « f igurer» $ l'Exp osition internatio-
nale des Arts et Techniques dans la vie moder-
ne. D'autant plus que le tourisme et le textile
échappent à la critique du «chantier d'échan-
tillonnage ».

Mais il f aut  que l'exp érience p rof ite. Il f aut
que la Suisse si elle veut maintenir son rang se
décide d pr ésenter un autre visage dans le cor-
tège des nations. Il f aut que lors de prochaines
expositions nous p rép arions quelque chose de
moins élémentaire et bâclé , quelque chose qui
donne davantage l'imp ression d'une grandeur et
d'une tradition industrielle à côté d'une valeur
morale et culturelle aff irmée dans des oeuvres
d'art et des réalisations p lus hautes, sinon nous
nous verrons relégués au rang de marchands
de soup e et adroits boutiquiers internationaux
sans vie intérieure, sans élan, sans imagination,
ne visant qu'au conf ort et à la vie banale dans
un décor naturel dont nous ne sommes p as di-
gnes...

Que cette critique soit rude ou non. U la f al-
lait exp rimer. Et elle est aussi sincère et vraie
que la j oie que nous avons ressentie en retrou-
vant au restaurant suisse une appp rêciation
j uste de nos grandes traditions hôtelières et un
accueil amical dont chacun p ourra j uger.

Paul BOURQUIN.

La fièvre aphteuse à la frontière

Des cas de fièvre aphteuse s'étant déclarés
aux Graas pnès de Morteau , l'Office vétérinaire
fédéral vient de prendre la décision suivante:

La fièvre aphteuse s'étant déclarée dans les
régions françaises voisines de la frontière suisse,
nous interdisons par la présente toute importa-
tion d'animaux à pieds fourchus, de viande fraî-
che, de lait, de fruits , de légumes, de peaux, de
foin, de paille, de litière et de fumier , ainsi que
le trafic rural le long de la frontière franco-
suisse, des Brenets jusqu'aux Verrières-Route
ces deux bureaux de douane y compris.

A ce propos, le Dr Besse, vétérinaire canto-
nal, nous informe que toutes les mesures néces-
saires sont prises depuis samedi matin. Afin
d'éviter toute possibilité de contagion, il est re-
commandé aux agriculteurs , aux bouchers et aux
touristes de ne pas s'aventurer dans les pâ-
turages de la frontière française.

A la Préfecture.
Après avoir été pendant de nombreuses an-

née, en qualité de substitut du préfet , un col-
laborateur tnès apprécié de la Préfecture dont
il assura même un certain temps la direction ,
M. Alphonse Blanc, notaire, a renoncé à cette
fonction qu'il a remplie avec beaucoup de dé-
vouement.

L'expérience étendue des affaires et l'autorité
qu 'il possède, conféraient à M. Blanc des compé-
tences dont notre préfecture a fréquemment bé-
néficié. Son entregent faisait que partout où il
était appelé à représenter le préfet, on avait
plaisir à le rencontrer.

Son successeur, pour le district de La Chaux-
de-Fonds — M. Blanc était depuis la concentra-
tion des deux préfectures du Locle et de La
Chaux-de-Fonds, substitu t pour les deux dis-
tricts des Montagnes — vient d'être désign é par
le Conseil d'Etat en la personne de M Edouard
Schupbach. avocat et notaire. Cette nomination
sera très favorablement accueillie. M. Schup-
bach j ouissant de la confiance et de l'estime
de chacun.
Décès de M. Alphonse Picard.

C'est avec un très vif regret que nous avons
appris le décès subit, à la suite d'une attaque
de M. Alphonse Picard, industriel bien connu en
notre ville

La surprise fut d autant plus douloureuse que
rien 'ne laissait prévoir une issue fatale aussi
brusque, le défunt faisant vendredi soir encore
sa promenade coutumière.

Caractère communicatif , homme avec lequel il
faisait beau causer, grâce à sa bienveillance et
à son extrême amabilité , M. Alphonse Picard
sera vivement regretté.

Nous présentons à sa famille notre vive et
respectueuse sympathie.

Sténographes lauréates.
Samedi et dimanche ont eu lieu à l'Ecole su-

périeure de commerce de Lausanne les concours
organisés à l'occasion du Congrès de l'Associa-
tion suisse de sténographie. Mlles Madeleine
Marchand , Andrée Nicolet et Rose Schneider,
membres de la section locale de la dite associa-
tion ont obtenu respectivement la première, le
diplôme de 120 mots, les deux suivantes, celui
de 160 mots-minute. Ce succès couronne de
études et un entraînement de plusieurs années.
Nous félicitons chaleureusement ces éminentes
sténographes et tout particulièrement Mlles A.
Nicolet et R. Schneider dont la vitesse remar-
quable de 160 mots n'avait plus été enregistrée
en notre ville depuis de nombreuses années.

[CHRONIQUE,

SPORTS
La coupe de l'Europe centrale. — Young Fellows

a égalité avec First Vienna
Cinq nouvelles rencontres ont eu lieu pour

la coupe de l'Europe centrale. En voici les ré-
sultats :

Young - Fellows - First Vienna 1 - 0 ;  Austria
Vienne-Bologne 5-1 ; Ferencvaros-Slavia Pra-
gue 3-1 ; Lazio Rome-Hungaria 3-2 ; Sparta-
Admira 1-1.

Sparta et Admira devront donc disputer une
nouvelle rencontre. Il en est de même de Young-
Fellows et de First-Vienna qui sont à égalité.
Ce dernier match aura lieu mardi , à Zurich.

Pour l'instant, sont qualifiés pour le deuxiè-
me tour : Grashoppers. Austria , Ujp est, Ferenc-
varos et Gênes; les matches Sparta-Admira,
Young Fellows-First Vienna et Lazio-Hungaria,
à rejouer, désigneront les trois autres clubs.

Les autres matches
En Suisse: Finale de deuxième ligue (Suis-

se centrale) : Birsfelden-Young Boys II, 0-3.
A l'étranger: Allemagne: Berlin-Munich, 4-4;

Roumanie: Roumanie-Suède, 2-2; Lettonie : Let-
tonie-Allemagne, 1-3.

RADI0-PR06RAMME
Lundi 28 juin

Radio Suisse romande : 12,29 Signal horaire 12,30
Informations de TATS. et prév. du temps. 12,40
Qramo-concert. 13,00 Le billet de la semaine. 13,05
Mélodies de Schubert. 13,15 Orgue de cinéma. 16,59Signal horaire. 17,00 Emission commune. 18,00 Pour
Madame. 18.00 Cours de tricotage. 18,15 Soins de
beauté : le maquillage 18,30 Intermède. 18,40 Pour
les j oueurs d'échecs. 19,00 L'Egypte et son évolution.
19,20 Intermède. 19,25 Micro-magazine . 19,50 Infor-
mations de l'ATS. 20,00 Aimez-vous la musique ?20,25 Concert par le Cercle J.-S. Bach. 20,55 Quelques
poèmes. 21,20 Musique légère par l'Orchestre de
genre. 21,40 Les travaux de la S. D. N. 22,00 Exposé
des principaux événements suisses. 22,15 Emission
commune pour les Suisses à l'Etranger. Oeuvres
de musiciens suisses.

Radio Suisse alémanique : 12,00 Musique gaie. 12,40
L'heure des opérettes . 16,30 Pour Madame. 17,00
Emission commune : Récital de chant par Jane Atty.
18,05 Récital de piano. 18,30 Météo. Pour la jeunesse.
18,50 Intermède de disques. 19,10 Disques. 20,00 No-
tre pays zurichois : Rheinau. Une soirée patriotique
musicale. 21,30 Fragments d'opéras. 22,00 Emission
pour les Suisses à l'étranger . 22,15 Musique suisse
contemporaine.
Télédiff usion : 12,00 Hambourg : Orchestre sympho-
nique. 16,00 Fribourg : Musique variée. 19.30 Stuttgart :
Le Trouvère , opéra.

13,00 Grenoble : Orchestre. 16,00 Strasbourg : Ré-
cital de piano et violon. 20,30 Lyon : Extraits d'opé-
rettes par les choeurs et l'orchestre de la station.

Bulletin, de bourse
du lundi 28 juin 1937

Banque Fédérale 522; Crédit Suisse 686; S.
B. S. 640; U. B. S. 314; Leu et Co 35 d.; Com-
merciale de Bâle 120; Eïectrobank 620; Conti
Lino 200 d. ; Motor Colombus 333 ; Saeg «A»
79; Insdelec 480; Italo-Suisse priv. 176; Sté Gén-
Ind. Blect. 360 d.; Aare et Tessin 850 o.; A4
Saurer 255 o.; Aluminium 2700; Bally 1405;
Brown-Boveri 213; Aciéries Fischer 573; Kraft-
werk Laufenbourg 680 o; Giubiasco Lino 106;
Lonza 131; Nestlé 1077; Entr. Sulzer 740; Balti-
more IIS Vi ; Pennsylvania 160 V. ; Hispano A.
C. 1712; Dito D. 336; Dito E. 338; Itailo-Argen-
tina 250; Royal Dutch 1019; Allumettes B. 27 K ;
Schappe Bâle 870 o. ; Chimique Bâle 574 o. ;
OiMque Sandoz 7725; Oblig. d W%  C. F. F.
AïK 102.40 %.

Bulletin communiqué â titre d'indication p ar
la Banque Fédérale S. A.

Ménagez voire bourse
er votre moteur.

Même la meilleure
bougie vieillir.

AS (-'259 G 8*12

Imprimerie COURVOISIER . La' Chaux-de-Fonds

(Os**ê&8 rubrique n'émane put de notre rédaction, ou*
n-engag-e paa le Journal.)

¦ —-.mmmm

Impôt sur revenus d'immeubles 1937.
L'échéance sur revenus d'immeubles 1937 est

fixée au jeudi ler juillet.
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WÊÊM Ef maintenant, faites de Sa réclame dani ieî Journaux wÈÈÈ
I En publiant la série des Optimistes célèbres, les grands journaux suisses veulent rappeler â leurs lecteurs I

la puissance et la nécessité de la réclame. Celui mus fait paraître des annonces, construit son avenir. !
Nais l'homme d'affaires qui, pensant pouvoir compter sur la seule réputation de sa maison, se passe I I

| de publicité, constate bientôt que toute renommée pâlit avec le temps. ï
I La série des Optimistes célèbres placée sous le signe d'un renouveau des affaires que symbolisent les 3 I 1

cheminées fumantes, est un appel pressant à tous les commerçants, les engageant à renforcer leur publicité I
I précisément à l'heure où le commerce et l'industrie semblent heureusement reprendre leur élan. Cette campagne

I des Optimistes doit décider les commerçants à préparer dès maintenant leur plan de publicité pour l'automne
et l'hiver prochain. Il est utile de le redire: une publicité bien préparée est une force doublée. I
Les 3 cheminées fumantes doivent être également un encouragement pour les consommateurs. C'est maintenant 1
qu'il faut utiliser sagement ses ressources par des achats judicieux; c'est maintenant que chacun de nous peut et
câoit contribuer ê la reprise cSes affaires; e'-ssf naaifitesiant qu'il faut céder SUK impressions @ptinislsfe$ si Ie$ propager. I

| Les Optimistes célèbres dont nous entretiennent les journaux ont accompli un travail magnifique par leur
force et leur persévérance: ils ont eu confiance en eux-mêmes, renonçant à compter sur autrui, comme j

Continuons à lire ces pages : inspirons-nous de l'exemple de ces hommes illustres et comprenons au
i mieux de nos intérêts, ce que nous conseillent fes grands journaux suisses qui, avec nous et par nous,



Etat civil dn_26 juin 1937
Décès

Incinération. Picard , Alphonse-
Michel , fils de Théodore et de Es-
llser née Wolf , Neuchâtelois , né
le O juin I f / H .

Dr. Perrochet
le retour

Dr Pantin
I retour

Pension "Les Lilas "
Chadonne s. Vevey

Situaiion unique , excellente cui-
sine soignée. Chambre avec ou
sans eau courante. Pension com-
plète deouis Fr. 5.50 a Fr. 6.—.
Téléphona 52.7811. svs 201 i. '8694

Abricots ! Abricots i
Mardi , vi s-n-vis de la pâtisse-

rie Gurtner , guindé venisi de

beaux abricots
à 0.65 par 5 kg.

Se recommande , 8734
"Unie A. Horel-Dueais-e

A
Juuentuti

loden
ËimiÉilisé
tissu léger, souple et chaud,
bien confectionné, toutes tailles

p-anff-aBons
d'usage
â Ft ? 9*~

tt IO-»—
tt W*'" 8623

pantalons
flanelle

den* Ff ? 12*50

pantalons
rayures

dualité et beauté
de !$?- â 39?- to+
au» magasins Juuentuti

lleJeisciiâies
Forêt des Joux

La Direction des forêts et
domaines informe le public
que le bois de ieu ainsi que
des perches de différentes
grandeurs seront vendus de
gré a gré, par l'intermédiaire
du garde-forestier des Joux,
M. Auguste Ha ldimann ,
La Molta. Tél. 48.486. *

Direction des Forêts
7761 et Domaines

A IOIER
quartier du SuccéH. pour le
31 octobre , bel appartement de 4
chambres, véranda, cuisine et dé»
pendances. Chauffage général. —
S'adresser n Gérancen et Con-
tentieux S. A , rue Léopold
Robert 32. 8154

La Teinturerie Bayer
demande une

JK 11!
pour aider au magasin. —
S'adresser rue du Collège
21. 8714

Fabrique de Bienne,
cherche

fanion
pour petils outillages et pour di-
riger département spécial. — Fai -
m offres sous chiffre K. 21279
U., a Publlcitas . Bienne.

AS 15971 J 8704

Réglages Breguet
petites pièces, sont à sor-
tir par M. Ch. Froide-
vaux, Fabrique « Mon-
vil», 28, rue de l'Eau,
Bienne. SA. 844I J SVOS

Affaire intéressante !
A remettre dans localité des
bords du Léman , bon magasin

Tabacs
Papeterie
Journaux

30,000 . — francs ; paiement
comptant. — Ecrire sous chif-
fre A. R. 8719, au bureau
de «L'Impartial». 8719

A vendre ou à Iouer les

ECURIES
dis Lion d'Or, rue Frilz-Gourvoi-
sier , convenant très bien pour dé-
pôl. Pri x avantageux. — S'adres-
ser A M. C. Lévy-Schwob. rue
des Vergers 2. Bienne.

SA 3917 J 8706
nmaTHun—a—^MgBBBiEanm

Don lapidenr or
est demandé de suile; si dèlaut.
on mettrai t jeune homme au cou-
rant. — S'adresser rue Numa
Droz 58, au 3me étage, à gauche.

8731

Bs*|a |K par mois, bea u
l i a  ItP. grand garage
pour auto ou camion est à louer
de suite. — S'adresser rue du
Progrès 65, au 2me étage. 8720

CidaP g>s.wa t Condor » Ju-91UC1QI bile 500 TT, état
de neuf , roulé 20,000 km., freins
sur 3 roues est à vendre cause
de santé. — S'adresser le soir
cliez M. Fritz Balmer, rue de
l'Est 18. 8733

Petit commissionnaire bro .̂
lard est demandé entre ses heures
d'école. — Ecrire sons chiffré
R. m. 8702, au bureau de
I'IMPABTIAL. 8702

A lftllPP appartement de 3 cham-
lulltl bres , remis à neuf. —

S'adresser chez Mme Emery, rua
de l'Industrie 9. au 2me étage , à
gauche 8672

Â lnnnn pour le 31 Octobre , rue
1UUBI A.-M. Piage t, bel ap-

partement de 3 chambres, cuisine
et dépendances. Maison d'ordre.
Prix avantageux. — S'adresser à
Mr. F. Geiser, rue de la Balance
16; 8275

A InilPP pour le31 octobre, neau
tt IUUCl rez-de-chaussée de 3
nièces, au soleil , w.-c. à l'inté-
rieur. — S'adresser rue de la Ron-
de 15. au ler étage. 8711

phnmhnn  A iouer jolie cham-
UllttlUUlC. bre meublée a per-
sonne de toute moralité. — S'a-
dresser rue du Temple-Allemand
61. au Sme étage, à droile 8/15

Chambre indépendante iz.
blée, eau courante , à louer pour
de suite. — S'adr. â Mm* Crivelli ,
rue de la Paix 76. 8743

nhnmhro  A Jouer jolie cham-
•J1KUUU1C, bre meublée à per-
sonne de toute moralité. — S'a-
dresser rue du Parc 100, au ler
étage. HT2 S

fihnmhpo A louer de suite.UUalIlUlO. chambre meublée,
indépendante. — S'adresser le
soir après 18 '/« heures, rue du
Parc 35, au 2me étage. 8739

PlmmllPP meublée eB - a louer
UllalUUI C de suite a un mon-
sieur. — S'adresser rue du Tem-
ple-AUemand 83, au 3me étage.

8718

PflUQQottp Wisa-Gloria en bon
rUUooclLc élat esl n vendre ;
même adresse , an achèterai t pous-
se-pousse sans soufflet. — S'adr.
rue Numa-Droz 15b, au 3me éta-
ge, à gauche. 8737

Â nprs s-j PP un potager combiné .ÏCUUIO bois et gaz, marque
Weissbrodt. — S'adresser rue Tê-
te de Ran 23. au 1" étage. 8723

Pfl liecpffp w'3a G1°r»a. a T6n-
I UUùûCUC dre , belle occasion,
prix fr . 25.—. — S'adresser rue
du Nord 167, au ler étage, à gau-
che , de 11 h. 30 a 14 Iseures et
dés 18 heures. 8701

Le Club des Amis de la
Montagne a le pénible devoir
d'inlormer ses membres du dé-
cès de

madame Louise Ferner
épouse de M. Ernest Ferner,
membre dévoué du club.
8700 LE COMITE.

Le Comité du « Lierre »,
Société philanthro pique de da-
mes a le pénible devoir d'infor-
mer ses membres du décès de

madame Louise ferner
Is iir csi 'iegiie 8710

Liste de Tirage Tombola 1937

MUSIQUE,,LA LYRE"
La Chaux-de-Fonds

Nos Lots Nos Lots Nos Lots Nos Lnts Nos Lots Nos Lots

9 22 349 3 689 134 1029 81 1369 190 1709 11
19 101 359 87 699 77 1039 29 1379 164 1719 82
29 147 369 195 709 165 1049 4 1389 98 1729 148
39 157 379 152 719 153 '1059 100 1399 181 1739 173
49 38 389 180 729 95 1069 90 1409 104 1749 110
59 45 399 154 739 192 1079 138 1419 130 1759 109
69 156 409 19 749 24 1089 1 1429 177 1769 7
79 37 419 13 759 51 1099 53 1439 189 1779 133
89 179 429 116 769 15 1109 5 1449 198 1789 59
99 83 439 32 779 106 1119 191 1459 185 1799 56
109 57 449 194 789 84 1129 27 1469 47 18u9 69
119 93 459 122 799 28 1139 86 1479 114 1819 145
129 111 469 64 809 103 1149 31 1489 66 1829 132
139 146 479 67 819 128 1159 33 1499 75 1839 167
149 174 489 193 829 121 1169 158 1509 161 1849 136
159 141 499 199 839 74 1179 187 1519 10 1859 62
169 171 509 183 849 163 1189 126 1529 182 1869 73
179 131 519 197 859 20 1199 23 1539 88 1879 72
189 166 529 188 869 108 1209 42 1549 155 1889 63
199 118 539 102 879 16 1219 89 1559 124 1899 99
209 120 549 168 889 80 1229 142 1569 39 1909 151
219 170 559 175 899 65 1239 140 1579 79 1919 26
229 107 569 178 909 46 1249 68 1589 54 1929 91
239 43 579 78 919 35 1259 14 1599 76 1939 119
249 55 589 40 929 137 1269 135 1609 127 1949 96
259 34 599 160 939 186 1279 92 1619 61 1959 30
269 12 609 143 949 17 1289 50 1629 129 1969 115
279 112 619 94 959 117 1299 49 1639 44 1979 36
289 113 629 176 969 123 1309 58 1649 105 1989 9
299 159 639 162 979 184 1319 172 1659 52 1999 25
309 196 649 169 989 125 1329 41 1669 60
319 70 659 144 999 21 1339 18 1679 6
329 48 669 71 1009 150 1349 8 1689 149
339 2 679 200 1019 85 1359 97 1699 139

Les lois peuvent être retirés au local de la Société Hôtel Guillau-
me Tell, les mercredis et vendredis, dès 20 heures. Les lots non
relirés jusqu'au 28 décembre I9;'7. demeureront propriélé de la So-
ciété. 8/V

I 1 

Baignoires et
Chauffe-bains
installais.» aux plas jusfes pris

J. rDEIDDDGHADS
f l i lUS  t. TEL 23.423

___
_ : 

I 

Monsieur et Madame «Jules CALAME JBà Neuchatel ¦ J}
Monsieur et Madame Jean CALAME UM

et lem» fils, à Lausanne ; S
Monsieur Henri CALAME, à Zurich ¦ : ]
Les familles MAILLARDET, JAKOB, i fEVARD, parentes et alliées |. g|j
Les familles CALAME, à La Chaux-de- P i

Fonds, Ega
expriment leurs sentiments de vive gratitude à tous [Kl
ceux qui les ont entourés pendant ces jours d'épreuve ; ! .'j
les nombreux témoignages de sympathie qui leur ont K g
été adressés les ont profondémen t touchés et ils y ont : ^trouvé un précieux réconfort. t Y;!

Neuchatel. le 28 juin 1937. 8717 |Éj

: Monsieur Ernest Schumacher et les ¦;
| familles Schleppy et Schumacher expri-

HH ment leur sincère reconnaissance à toules les personnes J3H
I qui, de prés ou de loin, leur ont témoigné tant de mar- ; j

! ques de sympathie pendan t les jours pénibles de dure vl
i séparation qu ils viennent de traverser. 8707 j Y -}

I 

Madame et Monsieur Salomon Schwob-Picard, '.'¦',
Monsieur Eugène Picard, à Rio de Janeiro, f j
Monsienr Rudolf Lœb, à Bàle, i
Monsieur et Madame Marcel Bloch et leur fllle, à ] 7
Monsieur et Madame André Nathan et leur flls, à i 5

Mademoiselle Lucienne Lœb, à Bâle, ! |
ainsi que les famiUes Picard , Wolf , Ditisheim et alliées i Y 1
ont l'immense douleur de faire part du décès de leur f j §
cher et regretté frère, beau- frère, oncle, cousin, parent I S
et ami, j Û

Monsieur
Alphonse Picard I
survenu subitement , le '26 juin , dans sa 59me année .

La Ghaux-de-Fonds , le 26 juin 1937. H
L'incinèralion , SANS SUITE, aura lieu le lundi

28 juin, à 14 h i
Domicile mortuaire , rue Léopold Robert 38. J
Une urn e funéraire sera déposée devant le domicile ' j

mortuaire. j {
\j 9. nrésenl av»is Ment  li< ; u de lettre de faire-part. 870H WM
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I Jk^ue%uem piEfitilon 1
I pour lesjoii» I

Habits de fravaii
1 pour tous ies métiers

I "AU mmïiIE URT
I BALANCE 2. PLACE DE L'HOTEL-DE-VILLE.
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i
! ¦ une coiffure chic en couronne j j

i une ravissante coiffure à } !
t.] l'ange? j
m Madame, on vous
I | conseil lera chez |
aaaai S^"'* "

i Â. Weber-Dœpp I
JH CO I F F E U  RS
| ! H O T E L - D E - V I L L E  5 - T E L . 2 3 . 5 1 5  ! i

•Grande Cidrerie
«H«e ll<ern-e - DiiBsnpIlafTP.

CIDRE FERMENTE EXTRA
en lûts de 80 à 200 litres

CIDRE SANS ALCOOL
en bouteilles de d litre

DEPOT ; chez M. K A U F M A N N,  magasin de 1er, Place de
'Hôtel-de-Ville , La Chaux-de-Fonds SA 8027 B 8125
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Confidence...
J'ai vu... pour ,,La Montagne"
de beaux lainages, des flanelles anglaises

„Viyella"
des écossais soie et laine

à Fr. 4.75 4.90 5.25 8.90

Z-anS ici étaiagci spéciaux

Aux Soieries Lyonnaises
f i i i  vis-à-vis de la poste

A louer île suite ou nour époque ;i convenir.

superbe appartement
avantageux de 4 pièces, cbnulfage central, chambre de bains. —
S'adresser rue de la Paix 119. au ime étage, à droite. 8735

I

Pour tout aobat
à partir de Fr. 2.— |
u n  j o l i

B A L L O N
e s t  o f f e r t

Pour vos petits,
tout pour les

P R O N O T I O N S
ainsi qu'un beau
choix d'articles
pour Dames et

8620 Messieurs. =====

I 

Belle qualité — Prix toujours avantageux

9

m Faites vos achats d'abri- m
m cots avant la hausse !8729 M
B Nous vendons encore, m
wm auj ourd'hui et demain : m

I AiiiÉ de Ues 1
H Fi. O.S5 le ïi w ni II W. hdlL I

j Léopold-Robert 66 j !
H Suceur.: Rue du Puits 1 H
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^̂  âSIIISiSIISàlSilISSââsB ŝaaa^wsaaaMî ^MMa^
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! ' Ses excellents j
I produits de beauté |

[ I A la P A R F U M E R ! K  I i
mk OWl*B©Mï i î

I Yii l t i i r i j  pour d'riMIKH I |

Décalqueurs
«u décalaueuses
sur cadrans métal , seraient enga-
gés de suite à la fabrique rue du
Doubs 163. 8703

Colporteurs
et revendeurs
(aussi des débutants)

font leurs achats le plus avanta-
geusement chez Mercerie et
Donaeterie en gros S. A..
Friboarg, rue du Temple I I .
Demandez notre lisle ries prix ,
exp édition prompte contre rem-
boursement. AS 16680 Z 8693

' l s LS - «isi{;sj , tt S J J U S L S :. otou

On demande pour enirée de
H u i l e , un bon

I1É9
'. pour petite mécani que. — Faire

offres écrites sous chiffre L. L.
873Ï au bureau de I'I MPABTIAI .

H '.'li

-A- louer
pour de suite ou époque & conve-
nir , un garage et un enlrepôt . —
¦Varire ssnr nu bureau de gériniCH
.VI arc Humbert , rue Numa Unis;
01. 788U



REVUE PU J OUR
Hitler et l'inci-Jeot «du «Leipzig»

L'amiral Raeder, qui commande la flotte alle-
mande en Méditerranée.

La Chaux-de-Fonds , le 28 juin.
Il en sera toujo urs ainsi : Chaque f ois que

l'Angleterre et la France p araîtront indécises,
hésitantes, f  Al lemagne et Vltalie iront de l'a-
vant, renversant les obstacles et brusquant les
situations. Mais chaque f ois que Londres et Pa-
ris tiendront tête, décidés à romp re, Rome et
Berlin reculeront... L 'incident du «Leipzig» l'a
démontré une f ois encore.. Auj ourd'hui , apr ès
avoir menacé de rep résailles, p uis de démons-
tration navale, le Reich s'est calmé. Il est mê-
me en voie d'admettre l'extension du contrôle
f ranco-britannique. Mais le Fuhrer n'a p u s'em-
p êcher de ruer rétrosp ectivement dans les bran-
cards et d'adresser de Wurtzbourg quelques im-
p récations qui rapp ellent l'antique verdeur lu-
thérienne : « On p eut être assuré d'une chose à
Londres, s'est-il écrié devant 200,000 nazis ex-
tasiés : l'exp érience que nous venons de f aire
est p our nous un enseignement que nous n'ou-
blierons j amais. Dès maintenant, nous p rendrons
nous-mêmes le soin de notre liberté, de notre
indép endance, de notre honneur et de la sécu-
rité de notre nation. Dieu soit loué, nous som-
mes aujo urd'hui assez f orts p our nous p roté-
ger nous-mêmes. Plus p ersonne ne p eut pr éten-
dre à p résent que nous ayons agi avec malice
contre les engagements collectif s . L'accord col-
lectif du 12 j uin, si minime f ût-il . s'étant avéré
irrésistible, c'est p our nous une mise en garde
af in que nous ne nous expos ions p lus, à une dé-
cep tion semblable, dans des circonstances qui
p ourraient être p ires. »
. Que le Fuhrer p asse ses nerf s ainsi, p ersonne
n'y trouvera à redire. Car p ersonne ne conteste
à l'Allemagne le droit de f aire resp ecter son p a-
vitton. ses navires, ses biens...

La visite «-lu roi Carol à Varsovie

Les commentaires de la p resse f rançaise p or-
tent auj ourd'hui essentiellement sur le voy age
du roi Carol de Roumanie en Pologne. On sait
que ce dernier y restera six j ours. « // s'ag it.
écrit V* Ami du Peup le », de f aire de l'alliance
p olono-roumaine un instrument strictement mi-
litaire. Le colonel Beck s'y emp loie de son
mieux, il travaille à Vextenslon de cette allian-
ce. » L'« Oeuvre », de son côté, conseille à la
France de se méf ier. « Dep uis quelques mois d'é-
tranges choses se trament dans l'Europ e danu-
bienne et balkanique. Le voy age du roi de Rou-
manie à Varsovie f ait suite aux ef f or t s  f aits p ar
l'Allemagne, l'Italie et la Pologne, pour dislo-
quer la Petite Entente, isoler la Tchécoslovaquie
et attirer les gouvernements de Belgrade et de
Bucarest dans le camp des ennemis de la France
et de VU . R. S. S... » Enf in F« Humanité ». qui
a toutes les raisons de craindre que son maître
Staline s'irrite de la bonne entente* de ses
voisins, vitup ère et menace : « C e  qui vient
de se p asser à Varsovie. êcrit-eEe, et ce qui s'y
p assera dans les j ours prochains est de nature
â provoquer une rip oste f rançaise. Pour être ef -
f icace, cette rip oste doit se f aire entendre, la Po-
logne doit être mise en demeure de choisir... »

Attendons, p our ce qui nous concerne, le dé-
velopp ement des p ourp arlers ou de ce qu'on
voudra bien en dire...

ŝ Veqace coptre le Sénat français

et le Cabinet Chauterpps

// f aut  enregistrer p armi la f oule des discours
dominicaux la curieuse déclaration du ministre
des P. T. T. f rançais qui a remp lacé récemment
M. JardUlier. Exp liquant, en eff et , les raisons
de la particip ation socialiste au gouvernement
Chautemp s, M. Lebas, selon le «Journal de Rou-
baix», a pr écisé : «C'est une opération stratégi-
que ; pour nous, la lutte continue. Nous sommes
entrés dans un gouvernement à direction radi-
cale parce que c'était indispensable.» Parlant
de la chute du Cabinet Blum, M . Lebas a aj ou-
té : «Puisque le Sénat a voulu mettre obstacle
aux réalisations que nous voulions poursuivre,
c'est contre lui que la lutte va être dirigée, car
nous ne comptons pas seulement conserver ce
que nous avons fait , nous voulons faire plus et
mieux.»

Le conf lit de l'hôtellerie — qui s'avère
de p lus  en p lus sérieux — et le conf lit de
l'alimentation qui entraînera p eut-être la f erme-
ture générale de toutes les boutiques samedi pro-
chain, mériteraient p eut-être davantage l'atten-
tion de M. Lebas... P. B.

11. muer définit (apolitique du Scicïi
â San iantier la situation est très graf €

La lièvre aphteuse près de Morteau

La guerre civile en Espagne
Malgré le mauvais temps, las opérations

continuent

SALAMANQUE, 28. — Le grand quartier gé-
néral insurgé communique :

Sur le f ront de Biscay e, les troup es insurgées
continuent leur avance et ont occup é , dimanche,
Guenez, les hauteurs de la Cruz, et Medieta .
où un vif combat a eu lieu. L'ennemi a été re-
p oussé. Cette avance s'est p oursuivie malgré
le mauvais temp s qui p ersiste en Biscay e.

Situation désespérée
à Santander

La famine y règne — Les blessés gisent
sur le sol

On mande de Pauillac (Gironde) à la « Petite
Gironde » que le vapeur « Perros Guirec », ve-
nan t de Santander , a débarqué 1289 réfugiés.
M. Simon, représentant le comité de Bilbao, qui
se trouvait à bord, à déclaré:

« Quatre cent mille personnes viennent de re-
fluer sur Santander. Plus de dix mille blessés y
ont été conduits dans la semaine dernière. A la
disette quasi totale s'aj oute l'absence de produits
pharmaceutiques : alcool et éther font totalement
défaut. On en est réduit à des anesthésies à l'es-
sence. Nombre de blessés gisent à même te sol
dans des hôpitaux improvisés. Les alertes, sou-
vent fausses, sont incessantes; la population vit
constamment les nerfs tendus.»

M. Simon a souligné le courage des troupes
basques qui , dit-il, ne se replient que sur des li-
gnes préparées. Il ne croît pas à la reddition
prochaine de Santander, que la configuration du
sol défend remarquablement.

Le torpillage d'un bateau gouvernemental
Le ministre de la défense nationale confirm e lf

torpillage, dans la matinée du 26, à la hauteur d<
Pointe Ifach, au nord d'Alicante. du bateau mar-
chand espagnol « Cabo Palos », par un sous-ma-
rin qui n'a pu être identifié.

Le ministre signale en outre que des avions on
remarqué la présence d'une division de 5 bateau>
allemands au large des côtes méditerranéennes
un peu plus au sud de l'endroit où l'agressior
contre le « Cabo Palos » a eu lieu.
Un exode en masse d'évadés civils
D'un envoyé spécial de l'agence Havas :
L'exode des évadés civils continue sur tom

les f ronts. Tous les j ours des centaines et da
centaines de cMls traversent les lignes et vien-
nent demander abri et assistance aux insurgés
Ce mouvement p rend une telle amp leur qu'i
commence à p réoccup er sérieusement le com-
mandement insurgé qui doit s'occuper du ravi-
taillement et du logement de ces évadés. Il viem
de f aire appel aux œuvres des organisations dt
l'arrière p oar  donner à tous ces malheureux lei
secours les p lus rap ides.

La marche sur Santander
On mande de Bilbao. d'un des envoyés spé-

ciaux de l'agence Havas : L'avance des troupes
Insurgées s'est poursuivie dimanche suivant les
directives du commandement. La colonne nord
après avoir occupé les hauteurs principales pro-
ches de Sdmorrostre de Luzuera se trouve main-
tenant à quelques kilomètres de Castro Undiales
village important et première étape de marche
vers Santander .

La colonne du sud après s'être emparée de
Guenes est arrivée en fin de soirée aux appro-
ches Immédiates de Canneda. Un nombre impor-
tant de miliciens basques se sont rendus. Le bu-
tin est important.

Une contre-attaque gouvernementale
Le communiqué officiel du ministère de la

guerre , de dimanche à 21 h. 30. dit notamment :
Sur le front de Biscaye, les troupes gouver-

nementales ont contre-attaque énergiquement les
positions ennemies du pic Mira et les cotes 518
et 524.

•Une nouvelle offensive contre Madrid se
prépare

SALAMANQUE , 28. — Les nouvelles reçues
du front du centre confirment qu'une grande of-
fensive nationaliste se dessine dans la région de
Madrid. L'effort principal semble devoir porter
sur la route qui unit Valence à la capitale es-
pagnole.

D'ores et déj à, à environ 20 km. de Madrid ,
dans le secteur qui s'étend au sud-ouest de la
capitale, une activité intense se manifeste.

Grave collision sur la route
Bruxelles - Namur

Des morts et des blessés

NAMUR. 28. — Un grave accident s'est pro-
duit dimanche Sur la route Brûxelles-Namur,
près de NU-St-Vincent.

Deux automobiles venant en sens inverse se
sont accrochées. L'une d'elles est entrée en col-
lision avee une autre voiture dans laquelle se
trouvaient 6 personnes: un des occupants a été
tué sur (e coup, les 5 autres grièvement blessés.

L'autre automobile a heurté une motocyclette:
le conducteur a été tué. et les deux occupants
de l'automobile blessés.

Anniversaire du P. P. F.
Doriot parle è la Ferté-MHon

LA FERTE-MILON, 28.— A l'occasion du pre-
mier anniversaire de la fondation du parti popu-
laire français une grande manifestation avait été
organisée hier après-midi dans le parc du châ-
teau. M. Jacques Doriot, prenant la parole a fait
l'historique du mouvement ; il expliqua les rai-
sons pour lesquelles le P. P. F. est un parti avec
lequel il faut compter et aj outa que, s'il avait
touj ours été hostile au capitalisme M n'en est pas
moins défenseur des classes moyennes. Puis,
après s'être livré à une attaque contre les com-
munistes et s'être dressé contre le pacte franco-
soviétique . M. Jacques Doriot a adressé un ap-
pel pathétique à tous les Français pour qu 'ils se
groupent en un front de la liberté contre le péril
communiste qui va grandissant.

Des membres sont attaqués. — 17 blessés
Le PPF communique que les autobus qui ra-

menaient à Paris les membres de ce parti qui
avaient assisté à la réunion de La Ferté-Milon
ont été attaqués . 17 personnes dont 2 petits en-
fants ont été blessées, par des proj ectiles di-
vers. Une voiture a essuyé 2 coups de feu. Un
conducteur de car a été blessé à son volant.

Double chute à la Tournetta
ANNECY, 28. — Dans le massif de la Tour-

nette, quatre alp inistes américains ont ap erçu di-
manche matin deux corp s tombant le long d'une
p aroi rocheuse, au-dessus du chalet Casset. Ils
se sont p ortés aussitôt au secours des victimes.
L'homme, qui paraî t être à toute extrémité, bles-
sé à la tête, et la f emme, dont l'état est très
grave, ont été transp ortés au chalet Casset. Il
s'agirait de deux Russes, M. et Mme Alseron.
âgés de 35 et 29 ans, qui se trouvaient â Tal-
loires depuis une huitaine de iours. Une caravane
de secours est p artie dimanche soir p our  rame-
ner les blessés. 
M. Bonnet parle de la collaboration

franco-américaine
CHERBOURG. 28. — Lundi matin, à 6 h. 15.

M. Georges Bonnet a débarqué du « Queen Ma-
ry ». Avant de prendre le train pour Paris, le
premier ministre des finances a fait la déclara-
tion suivante : « Dès mon arrivée en France, je
veux mettre en garde l'opinion ainsi que l'a fait
le président du Conseil. Le gouvernement va
délibérer cet après-midi , pour ma part, j e tiens
à affirmer que j e vais lutter énergiquement con-
tre la spéculation et réprimer les abus. Je m'em-
ploie à assainir le budget. La France doit avoir
des finances aussi fortes que sa marine et son
armée. » Le ministre a en outre déclaré aux
j ournalistes: « Je ne dissimule pas que j 'eusses
préféré demeurer en Amérique où j e poursuivais
une tâche intéressante, j'ai vu le président Roo-
sevelt il y a cinq j ours, il m'a dit. parlant de
mon départ « Félicitations pour la France, con-
doléances pour mon pays. ». L'Amérique est un
pays magnifique, a poursuivi M. Georges Bon-
net, j'en reviens enthousiasmé et plus que j a-
mais convaincu de la nécessité de la collaborat-
tion franco-américaine.

Des instituteurs mexicains font la grève de la
faim

MEXICO, 28. — Une centaine d'instituteurs se
sont installés au ministère de l'instruction pu-
blique et ont commencé la grève de la faim pour
protester contre le ministre qui a laissé inem-
ployés plusieurs centaines d'instituteurs sortis
des écoles depuis 1933.

Un déraillement en Angleterre
LONDRES, 28. — Le train de 21 h. 30, allani

d'Ashford à Londres, aiguillé par erreur sur une
voie de garage a déraillé cette nuit près de la
gare de Swanley. Il y a 4 tués et 12 blessés.

Les résultats définitifs du Sweepstake

Le No 56.913 de la série 9 gagne 5 millions.
Le No 13.912 de la série 7 gagne 3 millions.
Le No 53.7s50 de la série 1 gagne 2 millions

Lots de consolation
Tous les billets se terminant par le No 6.509

gagnent 15.000 francs.
Ces mêmes billets gagnent également 500.000

francs s'ils appartiennent à la série 9; 300.000
francs s'ils appartiennent à la série 7 et 200.000
s'il appartiennent à la série 1.

Tous les billets se terminant par le N. 452
gagnent 5000 francs.

Ces mêmes billets gagnent également 50.000
francs s'ils appartiennent à la série 9; 30.000
francs s'ils appartiennent à la série 7; 20.000
francs s'ils appartiennent à la série 1.

Tous les billets se terminant par le No 49
gagnent 500 francs.

Ces mêmes billets gagnent également 5000
francs s'ils appartiennent à la série 9; 3000
francs s'ils appartiennent à la série 7 ; 2O00
francs s'ils appartiennent à la série 1.

Tous les billets se terminant par le numéro 0
gagnent 100 francs.

Ces mêmes billets gagnent également 2000
francs s'ils appartiennent à la série 9; 1000
francs s'ils appartiennent à la série 7 et 500
francs s'ils appartiennent à la série 1.

Avec deux mille nègres
Un aventurier français envahit

une province du Brésil
PARIS, 28. — On mande de Riode-Janeiro

qu 'un aventurier de nationalité française, Fer-
nand Odel. aidé d'un Anglais et d'un Portugais,
William Bulldog et Jacyntho, venant de la
Guyane française , ont envahi , avec 2000 nègres,
l'Etat de Para , province brésilienne, et ont fait
irruption dans les mines d'or du Haut Cassipo-
re. expulsant les ouvriers.

Une véritable bataille s'est alors déclenchée.
Les envahisseurs ont été repoussés et ont laissé

sur le terrain plus de 1000 fusils. Fernand Odel,
fait prisonnier, a déclaré qu'il voulait fonder un
Etat indépendant dans le nord du Brésil, mais il
a fini par avouer qu 'il se livrait depuis plusieurs
mois à la contrebande de l'or entre le Brésil et
la Guvanne.

Chroniquejurassienn»>
St-Imier. — Jambe cassée.

De notre corresp ondant de Saint-lmier.
Une fillette de la localité, qui s'amusait dans

le j ardin, aux abords du domicile de ses parents,
a fait une chute si malheureuse qu'elle s'est frac-turée la j ambe droite. Mentionnons que la pau-
vrette s'est à deux reprises déj à , cassé la jambe
gauche. Nous présentons à l'infortunée petite vic-
time nos meilleurs vceax de complet rétablisse-
ment.
La deuxième braderie biennoise.__ (Corr.). — Nos amis biennois ont connu un
légitime succès au cours de leur deuxième bra-
derie. Ils ont bénéficié d'un temps favorable et
l'on peut dire que la manifestation s'est dérou-
lée entre deux orages. Des milliers de voya-
geurs sont accourus de toutes les régions voisi-
nes dans la Ville de l'Avenir. On doit souli-
gner le bel effort des commerçants qui se sont
ingéniés à présenter des étalages alléchants.
Toutefois l'art du boniment n'est pas encore
poussé à son diapason et l'on doit reconnaître
que l'ambiance particulière d'une braderie n'est
pas toujours créée. Seules quel ques grandes mai-
sons en connaissent le secret. Les ponts de dan-
se installés en trois endroits de la ville ont
connu les deux j ours une grande et joyeuse
vogue.

Une très forte participation de commerçants
et d'associations permit de constituer un défilé
très remarqué , où l'élément réclame dominait.
Quelques chars des fleuristes biennois méritent
une mention particulière. Dommage que les
voitures de tramways viennent à chaqu e ins-
tant se mêler au cortège.

Une ferme incendiée aux Pommerais

(Corr.) — Samedi soir, à 23 h., un incendie
d'une rare violence a détruit une grande et anti-
que f erme sise au PMmbois. habitée p ar la f a-
mille Alexandre Christe. L'immeuble app artenait
à M. ScMûchter, aux Ravières, p rès Glovelier.
La f amille Christe f ut surp rise dans son sommeil
et dut se sauver en chemise. Le sauvetage des
six enf ants p ar le p ère f u t extrêmement p éril-
leux ; en allant chercher le dernier dans les té-
nèbres et la f umée, il risqua l'asp hyxie. Tout le
mobilier, le linge, deux p orcs et les p oules f u-
rent la proie du sinistre. Heureusement que les
bovins étaient au p âturage, sinon, ils auraient su-
bi le même sort. De la grande maison, il ne reste
que des débris calcinés. Les p omp iers des Pom-
merais durent se borner â protéger trois greniers
avoisinants. Les causes du sinistre ne sont p as
encore déterminées ; Venquête se p oursuit.

Une arrestation
*_
¦

Le sinistre serait dû à la malveillance. Une
arrestation a été opérée. L'immeuble était as-
suré pour fr. 24,000.— comme il était en fort
mauvais éta t, un seul logement étant habité sur
trois , la Compagnie d'assurance-incendie avait
résilié son contrat pour l'automne prochain. En
se sauvant, un des enfants du fermier . M. Chris-
te, a fait une chute dans les escaliers et s'est
blessé. Il y a quinze j ours, M. Christe aurait
vendu une génisse et les 800 fr ., produit de la
vente, seraient restés dans le feu. La famille est
dans un dénuement complet.

LE TEMPS PROBABLE
Le temps probable pour mardi 29 j uin : Cou

vert à nuageux, encore quelques précipitations
Température plutôt en baisse.

En Suisse
L'Entlebuch ravagé par l'orage

Les dégSts sont importants

LUCERNE, 28. — Un violent orage s'est à
nouveau abattu dimanche soir sur l'Entlebuch
et sur les vallées avoisinantes. La propriété de
Munistein à Malters a été sérieusement mise à
mal par la pluie qui tombait à torrents. Des glis-
sements de terrain ont endommagé des champs
et des vergers d'une superficie totale de 12 ar-
pents. D'autres domaines ont également souffert.
A Schiipfheim. les eaux ont envahi la ferme du
Gerbi et submergé de vastes étendues. Au vil-
lage même, la chaussée a été recouverte d'eau
et de limon et nombre de caves envahies. A
Hasli , la foudre est tombée sur le bureau de
poste, faisant sauter toutes les installations élec-
triques. A Entlebuch, une coulée de terre et de
boue a mis à mal les chemins et les champs de
pommes de terre. Les pompiers durent Inter-
venir. On signale enfin des dégâts à Escholz-
matt.


